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w Les 14 juillet et 21 août derniers, la 
Ville a commémoré deux événe-

ments symboliques de notre histoire : 
la prise de la Bastille et la Libération de 
notre Ville. À travers ces deux commémo-
rations, élus, habitants et représentants 
des associations patriotiques se sont 
réunis pour rendre hommage à celles et 
ceux qui, hier comme aujourd’hui, ont 
œuvré et combattu pour notre liberté.
Dans des moments solennels, empreints 
d’émotion et de respect, nous avons  
honoré la mémoire de toutes celles et 
ceux qui ont défendu les valeurs de notre 
République, parfois au prix de leur vie.
Ces cérémonies sont des temps essen-
tiels de mémoire et de transmission. 
Elles nous rappellent que la liberté n’est 
jamais acquise et qu’elle repose sur le 
courage, l’engagement et les sacrifices 
de générations qui nous ont précédés.
Se souvenir, c’est aussi transmettre cette 
histoire aux jeunes générations afin que 
les valeurs de liberté, de paix, de solida-
rité et de fraternité continuent de vivre.
N’oublions jamais. // MG

Se souvenir, rendre 
hommage, transmettre
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Chères Port de Boucaines, 
Chers Port de Boucains, 
En célébrant, une nouvelle fois, le 23 sep-
tembre, la journée internationale et en ac-
cueillant le congrès national du Mouvement 
de la Paix les 10 et 11 octobre, la Ville de Port 
de Bouc a tenu à réaffirmer son attachement 
aux valeurs de fraternité entre les peuples, 
de convergence et de lutte contre l’escalade 
guerrière. Nous nous sommes rassemblés le 
9 octobre au sein de la salle Youri Gagarine 
pour échanger et travailler avec la popu-
lation ainsi que les militants de la Paix, à la 
construction d’un monde dépourvu de vio-
lences. Depuis la Libération, Port de Bouc et 
sa majorité municipale déploient chacune de 
leurs actions en portant, chevillées au corps, 
les valeurs pacifistes. Nos Résistants ont 
combattu pour la Liberté de chacun.e, nos 
habitants ont porté secours aux victimes 
de l’Exodus, notre population a accueilli les 
ressortissants de l’ensemble des conflits 
majeurs du XXe et du XXIe siècles, nos élus 
ont toujours pris la défense des peuples  
opprimés par l’impérialisme, démontrant 
notre capacité à être une terre d’accueil et 
de solidarité. Le dernier fait marquant n’est 
autre que la venue des survivants d’Hiro-
shima, les Hibakushas, que nous avons eu 
l’honneur d’accueillir sur la commune.
La mobilisation actuelle des lycéens est une 
nouvelle manifestation du besoin de paix et 
de sécurité humaine. Nous militons aux cô-
tés des jeunes pour demander des moyens 
afin d’apprendre, grandir, se soigner, s’éman-
ciper et se loger dans des conditions dignes. 
Nous demandons que la surenchère bud-
gétaire dédiée à la sécurité d’Etat, celle qui 
arme et qui élimine des populations civiles 
soit stoppée au profit de la sécurité humaine.
Dans un monde où les conflits se multi-
plient, où l’instabilité politique règne dans 
de trop nombreux pays, la paix doit demeu-
rer un objectif premier se traduisant par 
des actes et par la volonté commune de 
construire un monde débarrassé de la me-
nace des armes de destruction massive.

Ce temps fort s’est illustré comme le sym-
bole de notre attachement à ces valeurs 
universelles mais aussi comme la démons-
tration de notre solidarité envers toutes 
celles et ceux qui subissent l’horreur des 
conflits et œuvrent, partout dans le monde, 
pour que la paix l’emporte. Ce temps fort  
pacifiste était un geste de fraternité adres-
sé à toutes les victimes de génocide, de 
tortures, de mutilations, de racisme, de  
xénophobie… une main tendue à toutes celles 
et ceux qui subissent la violence, la haine et 
les conséquences de la guerre.
Notre équipe municipale appelle l’ensemble 
des communes de France à s’engager en 
faveur du Traité sur l’interdiction des armes 
nucléaires (TIAN). Il faut le répéter, partout 
sur le globe, ce sont les populations civiles 
qui subissent les bombardements, les exo-
des, la destruction et la mort. Nous conti-
nuons de dénoncer les violences commises 
contre les populations palestiniennes et le 
génocide perpétré par Israël. Nous militons 
pour une paix juste et durable, fondée sur  
le respect du droit international. Tandis que 
la guerre entre la Russie et l’Ukraine s’en-
lise, nous continuons d’exiger qu’une diplo-
matie indépendante de la part de la France 
soit mise en place afin de mettre un terme 
à cette guerre.
Je tiens à remercier le comité local, ré-
gional et national du Mouvement de la Paix 
ainsi que ses militants qui ont organisé ce 
moment de réflexion : c’est en menant des 
initiatives populaires de ce type que nous 
parviendrons collectivement à transmettre 
le message de paix internationale qui nous 
est si cher. C’est en nous démultipliant et 
en imposant une union populaire autour de 
problématiques d’envergure internationale 
que nous parviendrons à imposer une véri-
table culture de paix : une paix portée par le 
peuple, pour les peuples !
Vive la Paix, Vive Port de Bouc ! //

Laurent Belsola,
Maire de Port de Bouc

// édito

Cultivons 
la Paix
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# Festivités
Un été sous le signe 
de la fête !
Entre concerts, soirées dansantes, sardinades, feux d’arti-
fice et cinéma en plein air, cet été encore, notre commune  
a vécu au rythme des rendez-vous festifs. De quoi profiter 
pleinement malgré la chaleur exceptionnelle des beaux jours. 
Un été comme on les aime… vivement le prochain !
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# Fête des gens de la mer et de la Saint-Pierre
Une tradition populaire  
incontournable !
Chaque année, la Fête des gens de mer et de la Saint-Pierre rassemble les Port de Boucains au-
tour de celles et ceux qui ont fait de la mer une part essentielle de l’identité de la commune. Pour 
cette édition 2026, des centaines de personnes ont une nouvelle fois répondu présentes pour 
partager une journée placée sous le signe de la tradition et de l’amitié entre les peuples.

w Après l’ouverture des Sardinades, la 
traditionnelle fête de la Saint-Pierre 

est venue rythmer le début de la saison 
estivale. Patron des pêcheurs et des 
gens de mer, Saint-Pierre est au cœur 
d’un rendez-vous qui dépasse largement 
le cadre d’une simple fête populaire. Il 
constitue un véritable temps fort de la 
vie locale, réunissant habitants, asso-
ciations, acteurs du monde maritime,  
visiteurs… Et cette année, une déléga-
tion grecque venue de Kalymnos !

UNE TRADITION ANCRÉE DANS 
L’IDENTITÉ DE LA COMMUNE
Les festivités ont débuté, dès le matin, 
avec les traditionnelles messes orthodoxe 
et catholique, témoignages de la richesse 

culturelle et de l’histoire plurielle de notre 
commune au fil des générations. Au son 
de la Fanfare et les Majorettes de Port de 
Bouc, l’incontournable défilé a fait la part 
belle aux traditions provençales grâce 
à la présence de groupes folkloriques. 
Costumes, musique et danses ont ap-
porté leurs couleurs à cette matinée 
festive. Autour du maire et de l’équipe 
municipale, de nombreux représentants 
de la communauté grecque orthodoxe 
de Port de Bouc ont participé à ce mo-
ment fort. Une présence d’autant plus 
symbolique cette année avec la venue 
d’une délégation officielle de Kalymnos, 
ville grecque jumelée avec notre ville. 
En effet, la première adjointe de Kalym-
nos, Kaliopi Koutouzi avait fait le dépla-
cement, accompagnée de Maria Kat-
sari, consule maritime de Grèce. Leur 
présence est venue rappeler la force 
des liens qui unissent les deux terri-
toires, tous deux profondément tour-
nés vers la mer, l’accueil et la solidarité.

UNE FÊTE QUI RAYONNE 
AU-DELÀ DE PORT DE BOUC
Cette édition 2026 a également été 
marquée par la présence du maire de 
Marseille, Benoît Payan, accompagné 
d’Arnaud Drouot, son adjoint délégué au 
Bataillon des marins-pompiers de Mar-
seille et président de l’Office de tourisme 
de Marseille. Une venue spontanée, cha-
leureusement accueillie par les élus et 
par les habitants, qui illustre les liens qui 
se renforcent entre les territoires du lit-
toral. Après un hommage rendu au monu-
ment aux Morts de La Lèque, les partici-
pants se sont retrouvés sur le parvis de 
la Maison des Projets pour la bénédiction 
des gens de mer et des embarcations.
Est venu alors le temps fort de cette jour-
née : la traditionnelle procession en mer.

DES INSTANTS D’HOMMAGE
De nombreux bateaux ont accompagné le 
cortège maritime, réunissant pêcheurs, 
plaisanciers, plongeurs, bénévoles de la 
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au plus près 
« Convivialité jusque  

dans l’assiette »
Au mois de juin, Port de Bouc a eu 
le plaisir d’accueillir Popi Koutouzis  
et Diamado Samiou, toutes deux  
élues municipales de Kalymnos.
Au cours de leur séjour, elles ont pu 
découvrir un peu plus notre ville et 
ses environs. Elles ont notamment 
été chaleureusement accueillies par 
le Club de Joutes, à l’occasion d’un 
repas autour d’un plat emblématique 
de notre région : la traditionnelle 
gardiane de taureau.
Entre échanges, découvertes et sou-
rires, cette rencontre a une nouvelle 
fois permis de faire vivre les liens qui 
unissent nos deux villes.

SNSM et acteurs du monde maritime. Au 
large, un jet de fleurs est venu rendre hom-
mage aux marins disparus au cours de 
l’année. Cet hommage permet de garder 
vivante la mémoire de celles et ceux qui ont 
consacré une partie de leur vie à la mer.

UN APRÈS-MIDI PLACÉ 
SOUS LE SIGNE 
DE LA CONVIVIALITÉ
La fête s’est ensuite poursuivie sur le 
cours Landrivon, transformé pour l’occa-
sion en véritable lieu de rassemblement 
populaire. Commerçants, restaurateurs 
et associations ont contribué à faire vivre 
cet espace autour d’apéritifs, de spécia-
lités locales et de nombreuses anima-

tions. Organisés par l’Office de Tourisme, 
les spectacles et animations provençales 
ont rythmé l’après-midi, offrant aux ha-
bitants comme aux visiteurs, une belle 
mise en valeur du patrimoine culturel et 
des traditions locales. Cette édition 2026 
de la Saint-Pierre a une nouvelle fois 
démontré une chose : à Port de Bouc, 
la Saint-Pierre est bien plus qu’un ren-
dez-vous estival. Elle est un moment de 
transmission, de mémoire et de fraterni-
té. Une fête populaire qui fait vivre l’iden-
tité maritime de la commune et rappelle, 
année après année, que la mer constitue 
un trait d’union entre les générations, les 
cultures et les peuples. 
// HASSEN SAHEL
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# Égalité
Une belle matinée en mer  
pour les élèves de l’ULIS
Le 16 juin, les élèves de la classe ULIS de l’école Anatole France 
ont eu la chance de participer à une sortie en mer organisée par 
le club de plongée et d’archéologie de Port de Bouc. Une occasion  
spéciale pour les enfants de voir leur ville sous un autre angle.

w Passage sous le pont Bow String, dé-
couverte du canal d’Arles à Bouc et 

puis le large ! Si les premiers instants de 
navigation ont été quelque peu hésitants, 
l’appréhension s’est rapidement dissipée 
pour laisser place aux sourires.   

LE GRAND LARGE !
Pour certains élèves, cette matinée était 
une véritable première. Monter à bord d’un 
bateau, prendre le large, et découvrir les 
sensations de la navigation. Ce genre d’ini-
tiatives sont particulièrement précieuses 
car elles permettent aux enfants de sortir 
du quotidien, de rendre les choses plus 
concrètes, de développer leur curiosité 
et surtout, de créer ensemble de beaux 
souvenirs. En effet, durant le parcours, les 
enfants ont pu s’approcher au plus près  
de remorqueurs, voir de tout aussi près 
des bateaux porte-conteneurs qui font 

partis de notre paysage quotidien, mais 
qu’ils observent habituellement de loin 
depuis la terre ferme.

DES MARINS EN HERBE
Au-delà de la découverte des environs, 
cette sortie a également permis à nos 
petits marins en herbe d’observer, de 
questionner, d’expérimenter et surtout de 
participer activement à la vie du bateau. 
Certains ont même eu la possibilité de 
s’essayer à la conduite, sous l’œil attentif 
des adultes, une expérience particulière-
ment appréciée ! D’autres se sont aussi 
essayés à la prise de photos. « Nous adres-
sons un grand merci au club de plongée et 
d’archéologie pour son accueil chaleureux, 
sa disponibilité et son investissement. 
Grâce à l’engagement de ses membres, les 
élèves ont pu profiter pleinement de cette 
parenthèse maritime et découvrir Port de 

à noter
La municipalité se bat depuis plus de 
six ans pour l’ouverture d’une classe 
ULIS-collège. Actuellement, la cir-
conscription ne compte que deux  
dispositifs ULIS collège, tous deux 
situés à Martigues et ces derniers, 
saturent en terme d’effectif. La muni-
cipalité continuera son combat pour 
l’ouverture d’une classe ULIS-Collège 
à Port de Bouc, car l’accès à l’éduca-
tion pour tous ne se négocie pas.

Bouc autrement », confiait l'école Anatole 
France. Nos élues, Laurence Casandri 
et Naïma El-Ghazzar étaient également  
présentes pour accompagner les enfants 
durant cette belle matinée. 
Un grand merci à toutes les personnes 
qui ont contribué, de près ou de loin, à 
rendre cette sortie possible. Une chose 
est certaine : les élèves de l’ULIS d'Ana-
tole France ont rejoint la terre ferme avec 
quelques étoiles (de mer) dans les yeux ! 
// MARINE GUILLEMIN



TRAVAUX // page 9

# Éducation
La réhabilitation de nos écoles  
va bon train !
La rénovation globale de nos écoles communales est un chantier porté par les élus de la commune 
depuis plusieurs années. Cet été, au-delà des menus travaux, des réaménagements conséquents 
ont été réalisés au sein des écoles Marcel Pagnol, Louis Azémard et Romain Rolland.

w La rentrée scolaire 2026-2027, s’est 
déroulée dans d’excellentes condi-

tions. Les près de 1 700 élèves de Port 
de Bouc ont retrouvé le chemin de l’école 
accompagnés de leurs proches en refer-
mant la parenthèse estivale, prêts à se 
consacrer pleinement à l’apprentissage.
Notre ville, en plus de pouvoir compter 
un nombre de classes et des effectifs 
pédagogiques stables, a poursuivi les 
travaux de réhabilitation de ses écoles. 
Ces chantiers estivaux ont, une nouvelle 
fois, permis d’améliorer les conditions 
d’enseignement des professeurs, ainsi 
que l’accueil des élèves. «  Nous tenons 
à remercier les services municipaux et 
les entreprises mandatées dans le cadre 
de ces travaux pour leur réactivité, leur 
professionnalisme et leur disponibilité au 
cours de ces deux mois d’été  », a tenu à 
souligner Martine Muller, adjointe délé-
guée à l’éducation et à la petite enfance.

Parmi les réalisations importantes, 
nous pouvons noter l’agrandissement 
de l’école des Arcades, qui permettra 
de répondre aux besoins croissants des 
familles récemment installées dans le 
quartier, la rénovation de la toiture, des 
sols et des peintures au sein de l’école 
Marcel Pagnol ainsi que l’ajout d’une 
classe supplémentaire pour répondre 
aux besoins éducatifs au sein de l’école 
Romain Rolland.

POUR NOS ENFANTS
Parallèlement, les services municipaux 
se sont également déployés afin de ré-
pondre aux petits travaux nécessaires 
dans l’ensemble des écoles pour prépa-
rer une rentrée digne de ce nom ! À titre 
d’exemple, de nouvelles écoles ont été 
équipées d’écrans interactifs permet-
tant d’allier l’utile à l’agréable aussi bien 
pour les élèves que pour les professeurs. 

« Le chantier pluriannuel que nous avons 
acté dans le cadre de la rénovation de nos 
écoles vise plusieurs objectifs : favoriser 
l’émancipation de nos enfants, faciliter 
l’accès à une éducation de qualité et ou-
vrir les portes de l’épanouissement pour 
les petits Port de Boucain.e.s. », a conclu 
Monsieur le Maire, lors de la visite de 
pré-rentrée. // MATHIAS ESCALANTE
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Après plus d’une année de travaux conséquents, le réseau de chauffage par thalassothermie 
termine sa course dans le quartier des Amarantes. Cette dernière phase de travaux va per-
mettre de finaliser le raccordement de l’ensemble des équipements publics et des logements 
au système de chauffage.

w Le réseau Se@nergieS est déployé à 
plus de 95 % sur la commune. Après 

d’importants travaux effectués de nuit 
permettant de traverser l’avenue Mau-
rice Thorez et le rond-point de la Trémie, 
le système va pouvoir entrer dans le 
quartier des Amarantes pour offrir un 
service de chauffage à coûts stabilisés 
au sein de l’école Marcel Pagnol et dans 
les logements du secteur. Ce dernier 
point de raccordement, qui n’est autre 
que le point situé le plus au nord de la 
commune, vient parachever la boucle 
d’eau de mer qui alimentera le système 
de chauffage, ainsi que la boucle d’eau 
brute qui permettra d’irriguer nos es-
paces verts en utilisant l’eau du canal de 
Provence plutôt que l’eau potable.
Dans la partie sud de la commune, les 
équipes de Se@nergieS finalisent le rac-
cordement du quartier des Aigues-Douces 

et de La Lèque en travaillant à la tra-
versée de la promenade René Cassin et  
à la jonction avec le réseau, d’ores et déjà, 
mis en place sur le bas de l’avenue Mau-
rice Thorez. En parallèle, le programme 
de réfection des voiries suit son court 
avec la reprise consécutive des enrobés 
de la rue Nationale, de l’avenue Joseph 
Millat ou encore, du boulevard Frédéric 
Chopin dans le quartier de Milan Sud.

UN PROJET VERTUEUX
En plus de l’utilisation de l’eau de mer 
comme mode de chauffage et de l’eau 
brute comme moyen d’irrigation, le pro-
jet Se@nergieS porte également la mise 
en place de panneaux photovoltaïques 
sur les toitures des équipements mu-
nicipaux. Une ressource énergétique 
supplémentaire, solaire et renouve-
lable qui permettra, une fois de plus, de  

réduire le coût de l’énergie pour la collec-
tivité. Une fois le déploiement finalisé, 
les équipes de Se@nergieS vont lancer 
le nettoyage des réseaux et plusieurs  
essais qui permettront de tester la fia-
bilité de l’ensemble du réseau. Lorsque 
ces dernières étapes seront effectuées, 
la station de pompage d’eau de mer sera 
mobilisée afin de permettre aux habi-
tants et aux usagers des équipements 
publics de bénéficier d’un système de 
chauffage à coût stable avant la saison 
hivernale et les besoins en chauffage.
// MATHIAS ESCALANTE

# Travaux
Le réseau Se@nergieS arrive  
dans le nord de la Ville

4 PLUS D’INFOS
Se@nergieS
Service aménagement 
et développement durable : 
04 42 40 66 08
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# Rénovation urbaine
« Sauvez ma copro ! »
Derrière les façades rénovées des immeubles situés aux 14 et 16 rue de la République se cache 
une véritable histoire de résilience collective. Cette ancienne copropriété, composée de 28 lots, 
est installée dans d’anciens logements des chantiers navals.

w Tout a commencé lorsque d’impor-
tants désordres structurels ont été 

constatés sur deux des trois bâtiments 
de la copro. Dégradations avancées, fis-
sures sur les façades, mouvements de 
terrain, infiltrations d’eau : la situation 
était devenue suffisamment préoccu-
pante pour conduire à une procédure de 
péril imminent et au relogement tempo-
raire des habitants. « Nous avons appris 
que nous devions quitter notre logement 
alors que notre relogement était déjà  
organisé par la ville, se souvient Mme 
Guellec. Dans notre malheur, l’accompa-
gnement a été exemplaire. »

UN CHANTIER DE PRÈS DE 
DEUX MILLIONS D’EUROS
Face à l’ampleur des travaux nécessaires, 
un programme exceptionnel a été élaboré. 
Réparti en deux phases, il a représenté un 
investissement total de près de deux mil-
lions d’euros. La première phase, consa-
crée aux urgences structurelles, a permis 
la reconstruction complète des escaliers 

extérieurs, la reprise des fissures, la sécu-
risation des bâtiments ainsi que la mise en 
place d’un système de drainage des eaux 
souterraines. La seconde phase a por-
té sur l’amélioration énergétique du site 
avec l’isolation thermique par l’extérieur 
et le ravalement des façades. Au total, 
les aides publiques ont couvert une part 
majeure de l’opération, permettant à de 
nombreux copropriétaires de faire face à 
des dépenses qui auraient été autrement 
impossibles à assumer.

UNE RÉUSSITE COLLECTIVE, 
MAIS AUSSI UN RAPPEL
Au-delà du chantier lui-même, le montage 
du dossier à lui seul, représentait un véri-
table défi. Fort heureusement, les copro-
priétaires ont pu compter durant toute la 
durée du projet, sur le syndic, les services 
municipaux et les différents partenaires 
techniques afin de suivre l’avancement 
des opérations et de résoudre les difficul-
tés rencontrées. Cet accompagnement 
s’est inscrit dans le cadre d’un dispositif 

public porté par la Métropole Aix-Mar-
seille-Provence dit « Opération Program-
mée d’Amélioration de l’Habitat (OPAH) ».  
Il a permis l’accompagnement administra-
tif, le suivi technique et l’interface entre 
les différents acteurs jusqu’au versement 
des aides. En effet, le préfinancement des 
subventions a également constitué un en-
jeu majeur. Des solutions innovantes ont 
permis d’avancer les fonds nécessaires 
pour engager les travaux avant le verse-
ment effectif des aides publiques, évitant 
ainsi un blocage du chantier.
Aujourd’hui, les bâtiments ont retrouvé 
de leur superbe. Cependant, tous les ac-
teurs impliqués tiennent à rappeler que 
cette réussite repose sur des circons-
tances exceptionnelles. Les subventions 
importantes obtenues dans ce dossier 
répondaient à une situation d’urgence 
et à des désordres structurels majeurs.                                                                  
Les aides publiques sont des leviers pré-
cieux, mais elles ne peuvent se substi-
tuer à l’entretien régulier des immeubles.
// MARINE GUILLEMIN
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# Club de plongée
Un été pour découvrir  
la mer autrement
Cet été, le club de plongée a multiplié les initiatives pour faire découvrir aux jeunes la richesse du 
littoral Port de Boucain. Entre activités nautiques, sorties en mer et sensibilisation à l’environne-
ment, le club a contribué à faire de notre « Grande Bleue », un formidable terrain de découvertes !

w Incontournable voire indispensable, 
la mer fait partie intégrante de la vie 

estivale de notre commune ! Entre bai-
gnades, moment de détente ou d’évasion, 
notre littoral offre un patrimoine d’une 
grande richesse que le club de plongée 
s’attache à faire connaître, et surtout à 
valoriser ! Cet été, l’association présidée 
par Marc Ambelas a multiplié les initiatives 
pour permettre aux jeunes d’appréhender 
le milieu maritime, à travers des activi-
tés nautiques, des sorties en mer et des 
temps de sensibilisation. 
Dans le cadre du projet «  Sport & San-
té  », financé par le dispositif de la «  Cité 
Éducative  » et en partenariat avec l'Ajès 
et le CS Tichadou, cinquante jeunes se 
sont initiés au snorkeling et au paddle,  
encadrés par les membres du club.
«  L’objectif, c’est avant tout de faire dé-
couvrir la mer autrement. Beaucoup de 
jeunes vivent à proximité du littoral, mais 

n’ont pas toujours l’occasion de l’explorer 
ou de comprendre tout ce qu’il représente.  
À travers ces activités, nous souhaitons 
leur donner envie de s’intéresser à leur en-
vironnement et de le respecter », explique 
le président du club de plongée et d'ar-
chéologie.

DES SORTIES RICHES EN DÉCOUVERTE
À bord du Condor, le bateau du club, 
une dizaine d’adolescents du centre so-
cial Lucia Tichadou ont pu embarquer 
et découvrir le littoral depuis la mer. 
Accompagnés par Naïma El-Ghazzar, 
notre conseillère municipale à l'éduca-
tion, les jeunes ont échangé autour des 
métiers de la mer et se sont initiés aux 
premières notions de navigation. Des 
moments privilégiés, riches en émo-
tions, qui permettent de sensibiliser les 
adolescents à la préservation du milieu 
marin et au respect de l’environnement. 

UNE DYNAMIQUE À POURSUIVRE
En ouvrant les portes du monde marin aux 
plus jeunes, le club ne transmet pas seule-
ment une passion : il contribue à leur faire 
découvrir un patrimoine qui fait partie 
intégrante de l’identité de Port de Bouc. 
Pour le président, cette volonté doit se 
poursuivre : « Nous souhaitons continuer 
à proposer ce type d’actions et permettre 
au plus grand nombre de découvrir notre 
littoral. La mer est un formidable espace 
de découverte, mais elle nous rappelle 
aussi que nous avons tous un rôle à jouer 
pour la respecter et la protéger ». 
Une dynamique qui devrait se poursuivre 
au fil des saisons, avec toujours la même 
ambition : faire de la mer un espace de 
découverte, de partage et de transmis-
sion, tout en donnant envie aux nouvelles  
générations de mieux connaître et de 
protéger le patrimoine maritime. 
// HASSEN SAHEL
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Ouverte pour les marins en 1985, la Maison des Marins de « Beau-Soleil » est le premier nom du Foyer 
des Marins. Quarante et un ans plus tard, le soleil de la solidarité se lève toujours au même endroit.

w À l’occasion d’une visite autour des 
«  métiers de la mer  », proposée par 

l’Office de Tourisme de Port de Bouc, 
l’association Les Amis des Marins a ou-
vert ses portes au public. Il faut dire que 
le Foyer des Marins est toujours ouvert, 
du lundi au samedi, de 16 h 30 à 23 h 30, 
car il a pour vocation d’accueillir les ma-
rins du monde entier durant leurs escales 
dans le bassin de Fos. «  Grâce à notre 
bus, nous récupérons les marins à quai et 
nous les ramenons au Seafarer's Center de 
Port de Bouc pour qu’ils puissent profiter 
de quelques heures sur la terre ferme  », 
explique Martine Sanchez, présidente de 
l’association depuis 2017. Il existe aussi 
une antenne du Seafarer’s Center au Môle 
Graveleau à Fos-sur-Mer.

« UNE DEUXIÈME MAISON »
Au foyer, tout est réuni pour passer un 
bon moment : jardin avec terrasse amé-
nagée, chapelle pour prier, espace jeux 
avec billard, fléchettes, instruments de 
musique, espace détente avec biblio-
thèque, salle à manger, salon, snack, 
buvette, mini-supérette, boutique de 

souvenirs... une vraie deuxième mai-
son pour ces travailleurs qui passent de 
longs mois en mer. «  On fait tout pour 
qu’ils se sentent chez eux, comme l’a 
voulu “ Papounet ” à sa création », ajoute 
Martine. En 1985, le prêtre-ouvrier Phi-
lippe Plantevin, entreprend d’ouvrir un 
foyer pour les marins face à l’agrandis-
sement du port de Fos. « Où vont-ils aller 
lors de leurs escales ? », se questionne-
t-il. Aidé par deux autres confrères, 
Jacques Pelletier et Jacques Brosset, 
«  Papounet  » insufflera l’élan de solida-
rité nécessaire à la création de ce Foyer 
des Marins que l’on connait aujourd’hui. 
Et même si le temps passé sur place 
n’excède généralement pas plus de deux 
heures, il arrive parfois que des marins 
reviennent des années plus tard ou se 
croisent à Port de Bouc. « Une fois, deux 
frères Philippins se sont trouvés par ha-
sard au Foyer. C’était un moment très 
fort, nous en avons pleuré. »

« LE CŒUR SUR LA MER »
Mais que serait le Foyer des Marins sans 
son équipe dynamique ? Martine, Claude, 

Marie-Cécile, Michèle, Gabrielle, Juan, 
Annie, Valentin, Léa... ils font toute l’âme 
du lieu ! Arrivée en 1991, Martine Sanchez 
se souvient des vieilles cabines télépho-
niques où les marins se disputaient le 
tour dans toutes les langues. « C’était une 
vraie galère mais on en riait ! » D’ailleurs, 
la langue n'a jamais été une barrière, 
comme le rappelle si bien Marie-Cécile, 
« avec un sourire, tout passe ! » 
Et c’est cette générosité qui caractérise 
si bien l’équipe. Cette année encore à 
Noël, le Foyer offrira 150 bonnets en laine 
aux marins, tous faits à la main, assortis 
de cadeaux et de gourmandises. « On n'a 
de cesse de se démener en parallèle pour 
trouver des aides, des subventions et des 
bénévoles, ajoute la présidente. Merci 
d’ailleurs aux villes de Port de Bouc, Fos-
sur-Mer, Martigues, Port Saint-Louis, ainsi 
qu’au GPPM, sans qui on ne pourrait exis-
ter. » Depuis juin, le Foyer s’est doté du 
paiement en carte bleue et propose de 
changer le dollar en euro. Et en 2027, il 
sera doté d’une climatisation réversible 
grâce au soutien du syndicat des marins 
ITF. // MARJORIE RODRIGUEZ

# Le Foyer des Marins
« Le cœur sur la mer »
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w Sur une idée originale de l’associa-
tion port de boucaine « Dar Yumi », 

engagée dans le développement d’ini-
tiatives culturelles et citoyennes en lien 
avec les habitants du territoire, le projet 
« Les [Murs] Mures » a vu le jour autour 
des récits de vie des habitants de La 
Lèque, de leurs souvenirs, de leurs ar-
chives et du gros travail partenarial qui 
a été mené durant plus d’un an. 
Que devient la mémoire des lieux et des 
habitants lorsque les bâtiments dispa-
raissent ? C’est pour répondre à cette 
question essentielle que «  Dar Yumi  » 
a souhaité mettre en lumière près de 
50 ans d’histoire, le 20 juin, en transfor-
mant la barre de la Lèque en véritable 
exposition à ciel ouvert !
Photos, témoignages, objets, faits di-
vers, de la création de la barre en 1964 
à nos jours, à chaque époque un décor  
immersif a été reproduit : salon des 

années 60, cuisine des années 80, 
chambre des années 2000... Entre 
chaque bloc, des anecdotes, récoltées 
par la «  Gen Yumi  », des archives com-
munales et départementales virevol-
tant au gré du vent. «  Ce sont les noms 
de toutes les personnes qui ont vécu 
ici  », confiait avec émotion Amel Ben  
Messaoud, la fondatrice de « Dar Yumi ».

MILLE ET UNE VIES
«  En 1965, c’était tout neuf. Je me sou-
viens que mon frère Asni est né dans la 
chambre !  », raconte Mohamed Sahel. 
Face à la mer, les yeux plongés dans les 
souvenirs, les années défilent au gré 
des anecdotes. Et tout le monde rit ! 
Les sœurs Orts se souviennent de la 
solidarité à La Lèque. « On se connais-
sait tous et on s’entraidait. Les grands 
surveillaient les petits. C’est comme si 
nous étions une famille, et à force, nous 

# Mémoire des quartiers
Les [MURS] MURES  
de La Lèque
Véritable berceau de la ville, la barre de la Lèque, vouée à dispa-
raître *, a donné la vie à un dernier bébé cet été : un projet mémo-
riel, artistique et participatif, intitulé «  Les [Murs] Mures  ». Une 
belle façon de sublimer plus d’un demi-siècle de vie commune.

le sommes devenus. » Dounia Soussi est 
aussi là pour l’occasion, les bras chargés 
de gâteaux et de photos anciennes. « La 
Lèque, c’est La Lèque ! Une convivialité 
comme il n’y a pas ailleurs. On jouait, on 
rigolait, nous n’étions jamais seuls ! D’ail-
leurs, ma meilleure amie, Sylviane, peut 
en témoigner aujourd’hui. Elle adorait 
venir ici, dans notre petit appart, alors 
qu’elle vivait dans une grande maison. » 
Cette ambiance familiale voire «  fami-
lière  », propre à La Lèque, se poursui-
vait aussi le soir, à la fraiche, avec vue 
sur la mer. «  Dans les années 80, on se 
retrouvait en bas avec les femmes. À la 
barre, il y avait toutes les origines, c’était 
riche ! J’ai beaucoup appris des gens 
ici », se souvient Cathy Pergher, arrivée 
en 1978 de Lyon avec sa sœur. « On avait 
nos coins entre femmes. On vivait au-
tant chez nous, que dehors !  », raconte 
Fatima Semmari qui a vécu 49 années 
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au n°  35 (ancien n°  2). Les souvenirs 
remontent pour chacune et chacun, et 
parfois aussi, non sans douleur… Les 
familles Gorreta, Armitano, Casano, 
Feder, Akeb, Ambelas, Pergher, Ba-
nuls, Sahel, Leriou, Garcia, Semmari… 
et tant d’autres pourraient en racon-
ter encore et encore. «  Tu te souviens 
de la cabane en bois au bord de l’eau ? 
Et du jour où les garçons ont pris le cad-
die ? On leur faisait la misère aux gar-
çons en vrai !  », rigolaient Sabrina et  
Nadia, deux voisines d’enfance.

CULTURE ET TRANSMISSION
Afin de donner une dimension éducative 
et mémorielle à cet événement, Amel 
a créé un collectif d’une vingtaine de 
jeunes au sein de « Dar Yumi » : « La Gen 
Yumi  ». Elle leur a proposé de réaliser 
un film. Les jeunes ont ainsi découvert 
la création documentaire, la médiation 
culturelle, tout en ayant une approche 
artistique et citoyenne, dans leur propre 
ville. «  La Gen Yumi a réalisé des inter-
views, des photos, des plans caméras, 
de la collecte d’archives... Ils ont travaillé 
activement durant des mois pour cette 
rétrospective, tels des passeurs de mé-
moire entre les générations. Je suis ex-
trêmement fière d’eux  », confiait Amel. 
«  J’en profite pour remercier tous ceux 
qui ont cru en nous, comme la Ville de 

Port de Bouc, le bailleur 13 Habitat, Pro-
vence Décoration mais aussi la Régie de 
Port de Bouc pour leur grande aide. »

VALORISER L’AVENIR
Pour clôturer cette belle journée et 
valoriser l’investissement de la «  Gen 
Yumi », « Dar Yumi » leur a réservé une 
belle surprise, ainsi qu’à tous les jeunes 
de la ville. Elle a organisé un concert 
gratuit de rappeurs émergents au 
centre aéré Lucie Aubrac. Un véritable 
succès ! Les jeunes Port de Boucains 
sont venus en masse, toutes et tous 

sur leur 31 ! Sur place, il y avait un stand 
restauration avec La Charolaise et une 
buvette avec le Café du Canal, qui affi-
chaient tout leur soutien. « Mes fils Ser-
tan et Ertan font partis de la Gen Yumi 
et ils se régalent ! Merci à Dar Yumi pour 
son travail. »
Enfin, en juillet, «  Dar Yumi  » a mis en 
lumière la production audiovisuelle 
des [Murs] Mures réalisée par la «  Gen 
Yumi  » et par les artistes partenaires 
du projet. Pour cette exposition à la 
Maison des Projets, Farès Benferiha et 
Ismaël Mbae ont choisi leurs plus belles 
images photos et vidéos. Et la jeune ar-
tiste, Jade Simian, a dévoilé sa fresque 
XXL du coucher de soleil de la barre de 
La Lèque, créée lors d’une performance 
live le 20 juin. Cette belle épopée sur La 
Lèque s’achève mais elle s’ouvre sur de 
nouveaux projets avec une « Gen Yumi » 
soudée et motivée. Telle une famille 
où l’on se sent bien, au sein de «  Dar 
Yumi », qui signifie en arabe, « La mai-
son de ma mère ». 
// MARJORIE RODRIGUEZ

* La barre de La Lèque, propriété du bailleur 

13 Habitat, fait l’objet d’un programme de rénova-

tion urbaine au niveau national (NPNRU). 

(Cf. page 30)
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# Environnement
Une nouvelle voie verte pour  
relier la ville à son littoral
À vélo, à pied ou en famille, les Port de Boucains disposent désormais d’un nouvel itinéraire pour 
profiter du littoral. Inaugurée le 3 juin, la nouvelle piste cyclable relie le quartier des Aigues-Douces 
à la plage de Bottaï, au départ du parc de la Presqu'île. Une nouvelle étape pour les mobilités douces, 
la préservation de l’environnement et l’amélioration du cadre de vie.

w Faire évoluer la ville, c’est aussi re-
penser la manière dont on la par-

court. À Port de Bouc, cette réflexion 
prend, aujourd’hui, une nouvelle forme 
avec le développement des mobilités 
douces et la volonté de mieux relier les 
différents espaces de la commune tout 
en préservant son environnement.
Ainsi, au mois de juin dernier, la muni-
cipalité a inauguré une nouvelle piste 
cyclable aménagée le long du littoral, 
entre le quartier des Aigues-Douces, le 
parc du 10 mai et la plage de Bottaï. Ac-
cessible aux cyclistes comme aux pié-
tons, cette voie verte offre désormais 
un parcours sécurisé et agréable, tout 
en permettant de profiter pleinement du 
littoral de la commune.
Financée par la Métropole Aix-Marseille 
Provence, cette nouvelle réalisation s’ins-
crit dans une volonté de développer les 

déplacements alternatifs à la voiture et de 
favoriser des modes de transport plus res-
pectueux de l’environnement. Elle consti-
tue un nouvel itinéraire pour les déplace-
ments du quotidien, les promenades, les 
loisirs et les activités en famille.

UN AMÉNAGEMENT PENSÉ 
POUR L’ENVIRONNEMENT
Au-delà de sa fonction de liaison, la nou-
velle voie verte se distingue par les choix 
réalisés lors de son aménagement. Le 
projet a intégré une démarche environ-
nementale à travers l’utilisation de ma-
tériaux et de procédés techniques issus 
du réemploi et du recyclage, notamment 
pour certains éléments comme les pa-
vés et le béton. Le choix d’un revêtement 
désimperméabilisé participe également 
à limiter l’artificialisation des sols.
Cette conception traduit la volonté de 

concilier déplacements, qualité des es-
paces publics et transition écologique. 
En longeant le littoral, le parcours bé-
néficie, par ailleurs, d’un environnement 
apprécié des habitants, avec la mer et 
les plages en toile de fond.

LA JEUNESSE AU CŒUR 
DE L’INAUGURATION
Pour cette inauguration, la Ville a souhai-
té associer les jeunes Port de Boucains à 
la découverte de ce nouvel équipement. 
Plusieurs structures municipales et as-
sociatives avaient répondu présentes : 
l’AJES, la Maison des Jeunes, le CLSH 
Lucie Aubrac ainsi que les centres so-
ciaux Fabien Menot et Lucia Tichadou.
Accompagnés par les équipes de média-
tion sociale et l’association Les Petits 
Débrouillards, les enfants ont pu décou-
vrir la piste à travers différentes anima-
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tions. Des balades de reconnaissance à 
vélo leur ont permis de parcourir l’itiné-
raire, tandis que des ateliers ludiques et 
éducatifs les invitaient à réfléchir aux 
questions liées aux mobilités, à l’envi-
ronnement et au développement du-
rable. Cette présence de la jeunesse a 
donné à l’événement une dimension à la 
fois pédagogique et conviviale. En per-
mettant aux enfants de découvrir, im-
médiatement, ce nouvel équipement, la 
Ville entend également encourager les 
bonnes pratiques et donner une place 
plus importante aux mobilités douces 
dans les habitudes de déplacement.

UNE INAUGURATION SOUS LE SIGNE 
DE LA MOBILITÉ
Après les animations et les différents 
temps de présentation, l’inauguration 
officielle s’est déroulée en présence de 
Laurent Belsola, maire de Port de Bouc, 
Nicolas Isnard, président de la Métro-
pole Aix-Marseille Provence, Magali 
Giorgetti, conseillère départementale, 
ainsi que des élus de la majorité muni-
cipale. La traditionnelle découpe du ru-
ban est venue marquer officiellement 
la mise en service de cette nouvelle 
liaison. À l’issue des discours, les élus 
ont eux-mêmes enfourché des vélos 

électriques mis à disposition, pour l’oc-
casion par CRC Bike, entreprise membre 
du GEOEB, afin d’emprunter la nouvelle 
piste et de parcourir une partie du tracé.

UN NOUVEL ITINÉRAIRE POUR 
LE QUOTIDIEN ET LES LOISIRS
Avec cette nouvelle voie verte, Port de 
Bouc poursuit le développement d’amé-
nagements favorisant une autre ma-
nière de se déplacer et de profiter de 
son territoire. Pour les cyclistes, elle 
constitue un itinéraire sécurisé per-
mettant de rejoindre différents points 
du littoral. Pour les familles, elle offre 
un espace de promenade accessible et 
agréable. Pour les amateurs de marche 
ou de vélo, elle ouvre également un nou-
veau parcours au cœur d’un environne-
ment et d’un cadre idyllique. Cette réa-
lisation participe ainsi à une réflexion 
plus large autour de la qualité de vie, de 
la transition écologique et du partage de 
l’espace public. Elle renforce également 
les possibilités de déplacements entre 
les différents quartiers et les espaces 
de loisirs du littoral, tout en valorisant 
le patrimoine naturel de la commune. 
Cette nouvelle voie verte devrait rapide-
ment trouver sa place dans les habitu-
des des habitants. // HASSEN SAHEL

le mot de l’élu
Akrem M’Hamdi, adjoint 

aux finances, à l’environnement 
et au développement 

durable

« Pour nous, la transition écologique 
doit aussi être une transition populaire 
qui protège notre littoral et notre forêt, 
rafraîchit nos quartiers, facilite nos 
déplacements, réduit nos consomma-
tions et améliore le quotidien des 
Port de Boucain.e.s. Avec le projet 
Se@nergieS, la végétalisation de 
nos espaces communs et ces pistes 
cyclables sécurisées, perméables 
à l’eau et conçues à partir de matériaux 
recyclés, nous agissons concrètement 
pour une ville plus durable, plus 
accessible et plus agréable. »
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# Cinéma
Port de Bouc : ville du 7e art
Avez-vous déjà rencontré Jean-Luc Reichmann, Mimi Mathy, SCH ou Marion Cotillard à Port de 
Bouc ? Et bien si c’est le cas, rien d’étonnant ! En effet, depuis plusieurs années, Port de Bouc 
attire, de plus en plus, de productions cinématographiques et audiovisuelles. Un véritable « coup 
de projecteur » pour notre ville.

w Appréciée pour son identité singu-
lière, la ville s’impose aujourd’hui 

comme un lieu populaire et prisé par les 
réalisateurs et les sociétés de production 
cinématographiques.

UNE VILLE AVEC UNE IDENTITÉ UNIQUE
Ce qui séduit à Port de Bouc ? Sans doute 
son authenticité, son architecture ur-
baine, ouvrière et industrielle, ainsi que 
son littoral. En effet, au cours de ces der-
nières années, vous avez pu constater la 
multiplication des tournages sur notre 
commune, confirmant un intérêt crois-
sant pour la ville de l’industrie cinéma-
tographique. De plus, le développement 
de Provence Studios renforce davantage 
l’attractivité du territoire pour les grandes 
productions françaises et internationales.

ET POUR LES HABITANTS ?
Cette dynamique bénéficie également aux 
habitants et associations. À chaque tour-
nage, des Port de Boucains sont recrutés 
pour participer à l’aventure, comme figu-
rants ou pour assurer différentes mis-
sions, notamment au sein des équipes 
de service d’ordre. Ces opportunités per-
mettent de découvrir les coulisses d’une 
production tout en générant une activité 

4 INFOS
bureau.tournages@portdebouc.fr

économique locale. Les associations ne 
sont pas en reste, puisque la Régie de 
Port de Bouc a, par exemple, récemment 
été sollicitée afin d’aider au nettoyage 
des lieux de tournage à La Lèque. Enfin, 
et afin d’accompagner cet essor, la ville 
s’est dotée d’un bureau d’accueil et tour-
nages. Celui-ci a pour mission d’accueillir 
les productions, de faciliter l’organisa-
tion des tournages, d’accompagner les 
équipes sur le terrain et de renforcer les 
liens entre les professionnels du secteur, 
les habitants et les acteurs locaux. Ce 
dernier est porté par le service municipal 
du développement économique et tou-
ristique. Plus qu’un simple décor, Port de 
Bouc affirme, aujourd’hui, son identité de 
terre de cinéma, où patrimoine, habitants 
et savoir-faire se rencontrent pour écrire 
de nouvelles histoires, devant comme 
derrière la caméra. // MARINE GUILLEMIN
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w À Port de Bouc, le mois de juin s’est écrit en couleurs, en musique et en créati-
vité. De l’art de rue aux éclats de poudre colorée, la ville s’est transformée en un 

formidable terrain d’expression, de partage et de bonne humeur.
Après une semaine intense consacrée à la culture et à la création artistique avec 
la 6e édition du festival « Les Nouveaux Ateliers », où le street art a investi les es-
paces de la ville et offert aux habitants un autre regard sur leurs lieux de vie, les 
Port de Boucains ont prolongé cette dynamique festive avec la troisième édition  
de la « Color Run ». Près de 200 participants se sont retrouvés au départ du cours 
Landrivon pour une course pas comme les autres. Petits et grands, familles, amis, 
sportifs aguerris ou coureurs d’un jour : tous ont pris le départ avec la même en-
vie de partager un moment de plaisir et de convivialité. Sur les cinq kilomètres du 
parcours, le chronomètre a laissé place aux sourires. Au fil de la course, les par-
ticipants se sont retrouvés couverts de couleurs, dans une ambiance musicale et 
festive portée par les rythmes de Dj Spo JC. Ici, pas de compétition, mais le plaisir 
de courir ensemble, de rire, de s’encourager et de profiter pleinement de l’instant. 
Et comme un symbole, l’arrivée devant l’Hôtel de Ville s’est transformée en une 
véritable fête populaire multicolore, venant clôturer un mois placé sous le signe 
de la création, de la liberté artistique et du vivre-ensemble. Des murs investis 
par les artistes aux nuages de poudre colorée de la « Color Run », la commune 
de Port de Bouc aura ainsi offert tout au long du mois de juin un véritable arc-
en-ciel de couleurs… mais surtout de bonheur, de sourires, de rencontres, et de 
moments partagés. La municipalité remercie chaleureusement l’association de 
la « Foulée Port de Boucaine » ainsi que l’ensemble des services municipaux — 
logistique, technique, festivités et police municipale — pour leur engagement et 
leur investissement, contribuant, année après année, à faire de ces rendez-vous 
des moments populaires inoubliables ! // HASSEN SAHEL
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Première de couverture : 
STOM 500

1 - Tea Kvart

2 - Daniela Guerrero

3 - Pablo Zabala

4 - Monos Sotos

5 - Primal

6 - Adventis

7 - Emilio Cerezo

8 - Christine Sejan

9 - Bims

en coueurs !
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# Journées Européennes du Patrimoine
JEP 2026 : entre luttes  
et mémoires

Cette année, les JEP ont résonné avec l'histoire 
de notre ville : les luttes. En effet, Port de Bouc 
s’est construite autour et grâce aux combats 
menés au fil des générations. Luttes sociales, 
citoyennes, ouvrières, culturelles, ou encore, 
pour la défense des droits : elles ont toutes 
contribué à façonner son identité, son histoire 
et son patrimoine.

w Tout au long du week-end, plusieurs temps forts ont donc 
rythmé ces journées patrimoniales. L’inauguration des ex-

positions et les tables rondes à la salle Youri Gagarine ont ou-
vert les festivités, offrant un espace de réflexion et d’échanges 
autour des luttes qui ont marqué notre territoire. 
Au Centre d’arts Fernand Léger, l’exposition « Opposons, Résis-
tons » ainsi que le concert ont permis de croiser les regards ar-
tistiques et historiques. Le Conservatoire a également accueilli 
un temps fort avec un concert-débat, mêlant musique classique 
et témoignages. La parade Port de Boucaine a, quant à elle, ap-
porté une dimension festive et populaire à ce week-end, tandis 
que les visites de chantier « Garder le Morales » ont permis au 
public de découvrir autrement un lieu patrimonial en devenir. 
// MARINE GUILLEMIN
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w Samedi 26 septembre, l’équipe «  vi-
taminée » du théâtre Le Sémaphore 

accueillait le public sur le parking Bully 
pour le premier spectacle de la 7e édition 
du festival de théâtre urbain, Sem’Art 
Rue. «  Damoclès  » annonçait, déjà par 
son intitulé, que quelque chose planerait 
au-dessus de nos têtes… « Le risque est 
l’essence même du cirque, mais aussi de la 
vie ! » Face à des poutres en bois, dispo-
sées comme un mikado géant, le public a 
vécu « en direct », l’entraide, la confiance 
et la solidarité. 
Ce spectacle participatif a permis la ren-
contre d'inconnus, la création d’un radeau 
en bois, la découverte d’une magnifique 
voix et le tout, orchestré par Shaden, une 
présidente de 6 ans ! 
En somme, 50 minutes d’émotions qui se 
sont conclues par ces deux mots forts : 
«  Aimons-nous  ». C’est sur cette conti-
nuité poétique que le second spectacle 

« Home » a démarré sur le port Renais-
sance. Suspendu à un fil, Damien Droin 
de la Compagnie « Hors Surface », s’est 
envolé pour raconter l’histoire d’un 
homme qui part vers l’inconnu… Un mo-
ment magique avec, pour décor, la mer 
et l’horizon.

CRÉER, C’EST RÉSISTER
Toujours engagée pour l’émancipation, la 
culture sait porter des messages forts. 
Et le 3e spectacle, «  Ayta  » a résonné 
comme un cri de résistance sur la place 
Lazzarino. Porté par cinq danseuses, 
mises en scène par Youness Aboulakoul, 
le spectacle raconte un combat, une en-
durance, une lutte intense pour ne pas 
céder et rester debout. «  Ayta  » vient 
de l’arabe dialectal et désigne un cri de 
ralliement. C’est aussi un art vocal qui 
remonte au XIIe siècle et qui servait de 
chronique sociale dans les tribus arabes 

bédouines du Maroc. S'en est suivie une 
déambulation folle pour ce 4e spectacle : 
«  L’impact d’une course  », au départ du 
Sémaphore. Personne ne pouvait imagi-
ner l’énergie débordante des acrobates 
de La Horde dans les pavés ! Pris au jeu 
de leur haute-voltige et de leur humour 
détonnant à travers le quartier, le public 
a suivi la troupe qui maîtrise l’art du dé-
placement urbain à merveille. Du toit du 
Sémaphore aux balcons des Aiguades, en 
passant par les arbres de la promenade 
Cassin, ils ont livré une performance 
sportive et artistique à couper le souffle ! 
«  J’adore vraiment cette journée ! It’s 
Amazing ! », confiait une Anglaise venue 
en groupe de Martigues. 
Pour finir en beauté, la guinguette « Ato-
mic Ping-Pong  » a mis l'ambiance sur la 
place Francis Olive avec buvette, food-
truck et grandes tablées. «  La culture 
doit être accessible à tous et ici, à Port 

# Arts de rue
Sem’Art Rue 7# : une édition  
à couper le souffle !
Au théâtre, on ne sait jamais à quoi s’attendre ! Et cette année, Sem’Art Rue a été surprenant, 
étonnant, étourdissant, renversant, virevoltant, combatif et résistant ! Cinq spectacles dans  
la ville qui ont amené petits et grands dans un tourbillon de folies et de réflexions sur le monde.
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de Bouc, on se bat pour que cela existe 
vraiment !  », concluait Patrice Chapelle, 
notre élu à l'éducation populaire et la 
culture. // MARJORIE RODRIGUEZ

4 CONTACT
Théâtre Le Sémaphore
Rue Turenne
13110 Port de Bouc
04 42 06 39 09
billetterie.semaphore@orange.fr
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# Associations
La rentrée  
des assos
La traditionnelle « Fête des associations » de Port 
de Bouc a eu lieu début septembre au complexe 
sportif Jean-Christophe Unia. Près d’une cinquan-
taine d’associations et de clubs étaient présents, 
toutes catégories confondues, pour présenter 
leurs activités et leurs équipes. Sports, culture, 
santé, solidarité, histoire, musique, danse, éduca-
tion, photographie, patrimoine… il y avait du choix, 
et pour tous les âges ! 
De nombreux parents sont venus accompagner 
leurs enfants pour qu’ils découvrent une nouvelle 
activité ou un nouveau sport. « Les démonstrations 
et les initiations nous permettent d’avoir un aperçu 
de l’activité, c’est pratique, c’est pour cela que l’on 
vient chaque année ! », confiait une maman. Cette 
année, le format horaire a été raccourci de 9 h 30 à 
15 h, dans le but de concentrer un maximum d’évé-
nements en matinée, tout en conservant un repas 
convivial, sur place, et toujours proposé par une 
association solidaire. // MARJORIE RODRIGUEZ

Maison des Associations « Madeleine Michel » 
04 42 40 73 39 - associations@portdebouc.fr
Retrouvez la liste des associations de Port de Bouc 
sur www.portdebouc.fr

VIE associatIVE // page 23
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w Il y a des associations qui occupent 
une place particulière au sein d’une 

ville. Des clubs dont l’histoire dépasse les 
résultats sportifs pour s’inscrire dans les 
mémoires collectives. À Port de Bouc, la 
Mutuelle Sport, créée en 1971, appartient 
à cette famille. Devenue SLC Sport Loi-
sirs et Culture, la structure entend, au-
jourd’hui, retrouver son élan et redonner 
toute sa place à un héritage profondément 
ancré dans le tissu associatif local. Licen-
ciée depuis 1985, bénévole depuis 1997 
et salariée jusqu’en 2015, Magali Bertet 
connaît parfaitement le club. Après une 
pause, elle a choisi de reprendre les rênes 
de l’association en juin 2025 avec pour 
ambition de lui redonner toute sa vitalité.

LE SPORT COMME ÉCOLE DE LA VIE
Affilié à la FSGT, le SLC rassemble au-
jourd’hui 180 licenciés, dont 120 enfants. 
La gymnastique artistique constitue sa 

principale activité, avec une section im-
portante engagée dans la compétition. 
Le badminton et la pétanque complètent 
cette offre, dans un esprit de pratique 
accessible à tous. Pour Magali, l’enjeu 
dépasse la pratique sportive. «  Le sport 
populaire, c’est un levier d’éducation. Il per-
met aux enfants de grandir, de prendre 
confiance en eux et de trouver leur place 
dans un collectif. » Les compétitions et les 
voyages sont autant d’occasions de vivre 
des expériences collectives, de découvrir 
de nouveaux horizons et de tisser des liens. 

UNE IDENTITÉ À PRÉSERVER
Pour accompagner les jeunes gymnastes 
dans leur progression, Magali Bertet peut 
surtout compter sur une équipe d’éduca-
trices investies : Nadine Brabo, Coriane 
Pabot, Rebecca Geslin, Marion Terrier et 
Lila Hochtrasser, sans oublier les béné-
voles qui font vivre la salle Rivière et les 

activités annexes. Leur passion et leur 
dévouement contribuent à l’épanouisse-
ment et à la réussite sportive des enfants.
Cette dimension familiale, qui a toujours 
caractérisée la Mutuelle Sport, demeure 
au cœur du projet. « Nous voulons que les 
enfants et les familles se sentent bien ici. 
Qu’ils aient envie de revenir et qu’ils soient 
fiers de faire partie du club  », affirme 
Magali. Une volonté qui s’inscrit dans les 
pas des grandes figures ayant marqué 
l’histoire de l’association, parmi lesquelles 
Louis Giovanelli, Tony Ayala, Jean Claude 
Brabo ou encore Guy Bertet, le père de 
Magali. Le SLC entend ainsi retrouver son 
identité et renforcer son rôle dans l’offre 
associative de la commune. Une ambition 
qui rappelle que le sport populaire de-
meure un formidable espace d’éducation 
et d’intégration pour apprendre et grandir 
au contact des autres. 
// HASSEN SAHEL

# Association Sport Loisirs et Culture
La transmission du sport  
populaire comme état d’esprit !
Héritier de la Mutuelle Sport, le club SLC, Sport Loisirs et Culture, entend renouer avec son histoire 
et ses valeurs. À sa tête, Magali Bertet porte un projet de renouveau fondé sur la passion et la trans-
mission où le sport populaire reste un formidable outil d’éducation et d’émancipation.
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w Depuis plus de 70 ans, l’association 
« Concordia » œuvre pour le rappro-

chement des cultures et des générations 
à travers des chantiers internationaux, 
des missions de volontariat de courte 
ou de longue durée. Présente en France 
comme à l’international, elle propose des 
projets variés, accessibles à toutes et 
à tous, autour de valeurs fortes de tolé-
rance, de paix et d’éducation populaire.

LE CHANTIER PORT DE BOUCAIN
Depuis plusieurs années maintenant, les 
statuts de Raymond Morales étaient en-
treposées dans l’ancien entrepôt de l’en-
treprise SMRI. Cette année, la municipa-
lité a décidé de valoriser ces statues en 
les exposant dans le parc du château de la 
Vieille Montagne aux Amarantes. 
Ce chantier a réuni des jeunes béné-
voles venus des quatre coins d’Europe :  
Espagne, Italie, Lettonie, Belgique, Por-
tugal ou encore Ukraine. En mai, durant 

une semaine, ils ont procédé au net-
toyage et au vernissage des sculptures 
afin de les préserver et ils ont également 
créé des socles pour maintenir les sculp-
tures droites. Au-delà du travail réalisé, 
cette semaine a également été riche en 
échanges interculturels. En effet, les bé-
névoles ont été invités à l’Hôtel de Ville 
pour un moment convivial avec la diffu-
sion d’un documentaire sur Raymond Mo-
rales, rendant leur chantier encore plus 
concret. Une fois encore, ce partenariat 
illustre la volonté de la ville de conjuguer 
préservation du patrimoine, ouverture sur 
le monde et engagement citoyen. En té-
moigne l'exposition des JEP 2026, « Gar-
der le Morales », qui a rencontré un franc 
succès sur le Ville (cf. page 19).
// MARINE GUILLEMIN

# Patrimoine
Un chantier international au  
service du patrimoine communal
Fidèle à son engagement en faveur de la valorisation de son patrimoine, la Ville renouvelle,  
depuis plusieurs années, son partenariat avec l’association « Concordia » en accueillant, durant  
une semaine, un chantier de jeunes bénévoles venus des quatre coins d’Europe.

4 INFOS
Retrouvez toutes les photos du chantier 
sur www.portdebouc.fr



w Dans une ville, le sport ne se résume 
jamais aux résultats affichés sur un 

podium. Il se construit dans les gymnases, 
sur les terrains, dans les salles de danse 
ou au bord des pistes, au fil des entraî-
nements, des efforts et des rencontres.  
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# Cérémonie des sportifs
La Ville célèbre ses champions
Une saison sportive s'est achevée, tandis qu'une autre se préparait. Entre performances indivi-
duelles, succès collectifs et engagements associatifs, la cérémonie des sportifs est venue saluer 
celles et ceux qui, tout au long de l’année, portent haut les couleurs de Port de Bouc.

nie des sportifs. En présence de Laurent 
Belsola, maire de Port de Bouc, et de son 
équipe municipale, une dizaine d’associa-
tions et de nombreux athlètes ont été dis-
tingués à l’issue d’une saison riche en per-
formances. Impossible de citer l’ensemble 
des titres et podiums obtenus cette année 
tant le palmarès port de boucain s’est, une 
nouvelle fois, étoffé.

UNE SAISON RICHE 
EN PERFORMANCES
La gymnastique a confirmé son excellente 
dynamique. Le SLC Port de Bouc, présidé 
par Magali Bertet, s’est distingué avec les 
performances de ses licenciées, parmi 
lesquelles Nyla Moreno, vice-championne 
de France. L’Étoile Gymnique Port de Bou-
caine, présidée par Monique Malaret, a 
également connu une belle saison, avec 
plusieurs titres, dont celui de championne 
départementale obtenu par Lola Robyn. 
Du côté du twirling bâton, les podiums se 
sont multipliés au fil des compétitions. 
Sous la présidence de Gaby Mula, le club 

Derrière chaque victoire se trouvent sou-
vent des heures de travail et l’engage-
ment de nombreux licenciés, éducateurs 
et bénévoles. C’est cette dimension du 
sport que la commune a souhaité mettre à 
l’honneur lors de sa traditionnelle cérémo-
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a vu Lucas Alliout décrocher le titre de 
champion de France. Le Tennis-Club Port 
de Bouc a également été récompensé 
pour ses résultats en tennis et en padel. 
Parmi les performances remarquées, 
Noa Robyn s’est distingué en réalisant 
la plus forte progression nationale, avec 
plus de 8 000 places gagnées au classe-
ment français. Sur les routes de la région, 
les licenciés de La Foulée Port de Bou-
caine ont, une nouvelle fois, porté fière-
ment les couleurs de la commune. Éric 
Leca s’est illustré avec une saison excep-
tionnelle ponctuée de treize podiums, 
dont huit victoires.

DES TALENTS QUI S’AFFIRMENT,
D’AUTRES QUI INSPIRENT !
La diversité des disciplines représen-
tées, lors de cette soirée, témoigne de 
la richesse du tissu sportif local. L’asso-
ciation 2’Danse, régulièrement présente 
lors des rendez-vous festifs de la com-
mune, a confirmé son niveau en décro-
chant deux podiums dans des compéti-

tions nationales. Le football, quant à lui, 
n’était pas en reste. Les jeunes joueurs 
de l’ACPB ont été félicités pour leur titre 
de champions U11 Niveau 1. À titre indivi-
duel, Yanis Hassani et Samuel Lozano ont 
été distingués après leur titre de cham-
pions de France universitaires.
Parmi les belles histoires de cette céré-
monie, celle des frères Louis et Damien 
Fernandez a particulièrement marqué les 
esprits. Formés au PFS13 Fighting Club, 
aux Aigues-Douces, les deux jeunes Port 
de Boucains ont chacun décroché un 
titre de champion d’Europe en jiu-jitsu 
brésilien. Une consécration qui illustre le 
potentiel des jeunes sportifs de la com-
mune et la qualité du travail réalisé au 
sein des structures locales.
Cette soirée a, aussi, été l’occasion de 
mettre à l’honneur un parcours qui dé-
passe largement les frontières de la 
commune. En effet, Rayan Rebbadj, 
rugbyman international français et 
champion olympique en 2024, était l’in-
vité d’honneur de cette cérémonie. Son 

parcours, construit au fil du travail, de la 
persévérance et des exigences du haut 
niveau, constitue une source d’inspira-
tion pour les jeunes générations. Sa pré-
sence est venue rappeler qu’un parcours 
sportif peut commencer au sein d’une 
ville et conduire, avec du travail et de la 
détermination, jusqu’aux plus grandes 
compétitions internationales.

FAIRE GRANDIR PAR LE SPORT
Enfin, au-delà des trophées et des mé-
dailles, ce rassemblement aura surtout 
permis de rappeler ce qui fait la force du 
mouvement sportif local : son engage-
ment collectif. Le respect, la solidarité, 
la discipline, le dépassement de soi et le 
goût de l’effort sont autant de valeurs qui 
se transmettent bien au-delà des terrains. 
À Port de Bouc, le sport constitue ainsi 
un véritable outil d’éducation, d’émanci-
pation et de cohésion. Soutenir les clubs, 
leurs bénévoles et leurs pratiquants, c’est 
faire le choix d’un sport accessible, vivant 
et fédérateur. Et tendis qu'une nouvelle 
saison a déjà débuté, les performances 
célébrées lors de cette cérémonie 
laissent entrevoir de nouvelles histoires à 
écrire. Et derrière les champion.ne.s d’au-
jourd’hui se trouvent, peut-être déjà, les 
talents de demain. // HASSEN SAHEL
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Le jury des Villes et Villages fleuris 
en visite à Port de Bouc
Le 30 juin dernier, notre ville a eu le plaisir d’accueillir  
le jury du label « Villes et Villages Fleuris ». Un rendez-vous 
important, l’enjeu étant de conserver nos trois fleurs.

w En effet, ces trois fleurs sont le symbole de notre engage-
ment pour un cadre de vie agréable, la qualité de nos espaces 
publics et le respect de notre environnement. Au cours de leur 
visite, les membres du jury, accompagnés de notre élu à l’envi-
ronnement, monsieur Akrem M’Hamdi et des techniciens de la 
ville (notamment du service environnement), ont parcouru Port 
de Bouc à vélo et en tuktuk, afin de découvrir nos différents 
aménagements, nos espaces verts et les initiatives qui font la 
richesse de notre territoire. Il faudra désormais faire preuve 
d’un peu de patience : le verdict sera connu en fin d’année. // 

infos ville

Richard Labus a dirigé l’Harmonie 
Babierowski pour la dernière fois
Après plus de vingt ans à la tête de l’Harmonie 
Edmond Babierowski du Conservatoire Hubert Gamba, 
Richard Labus referme la partition.

w En effet, Richard a dirigé son dernier concert le samedi 13 
juin à l’occasion de la Journée familles. S’il a mis un terme à 
ses fonctions de chef d’orchestre, Richard Labus reste fidèle 
au Conservatoire en poursuivant son activité de professeur 
de percussions pour continuer de transmettre sa passion, son 
exigence et son expérience aux jeunes musiciens. Cette der-
nière direction est restée un moment fort, saluant le parcours 
et l’engagement d’un musicien qui a durablement marqué  
l’histoire du Conservatoire et de la Ville de Port de Bouc. // 

La solidarité récompensée 
par la Castillon Run
w Vendredi 29 mai, le kiosque du cours Landrivon accueil-
lait la remise officielle des dons issus de la Castillon Run,  
organisée par la Team Trail Koloc’s. Cette manifestation spor-
tive et solidaire, qui avait réuni plus de 500 participants, a  
permis de collecter 7 000 euros grâce à la mobilisation des 
coureurs, bénévoles, partenaires et donateurs. Deux chèques 
de 3 500 euros ont ainsi été remis aux familles de Léa,  
atteinte de mucoviscidose, et de Khairy, atteint de leucémie. 
Une aide concrète destinée à accompagner les familles face 
aux dépenses liées aux soins et aux traitements. Au-delà de la  
collecte, cette remise illustre la force d’un élan collectif et 
la capacité du sport à rassembler autour de valeurs essen-
tielles : solidarité, générosité et soutien aux familles. // 

INCOLLABLES SUR « ma petite planète »
w Cette année, une classe de grande section de l’école ma-
ternelle Victor Hugo a participé pour la première fois au 
concours international « Ma petite planète ». Ce challenge par 
équipe, proposant des défis écologiques, s’est déroulé sur 
trois semaines, à raison d’un défi par jour. « Nous avons gagné 
la 1re place parmi 1 800 écoles dans le monde ! Ils ont touché à 
l’écologie, au civisme, au tri... tout en développant l’entraide et 
la cohésion de groupe », expliquait leur enseignante, Marine 
Chiotti. Pour l’occasion, le Pôle enfance-éducation de la ville 
et nos élues à l’éducation, Mesdames Muller et El-Ghazzar, 
ont reçu les enfants dans la salle du conseil municipal. // 
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« Jour de nuit » de Raphaël Samakh
Quand l’imaginaire et la créativité utilisent les outils  
numériques pour s’emparer de notre regard sur la réalité

w À la suite de sa micro-résidence, Raphaël Samakh a présenté 
à la Micro-Folie Jour de nuit, une installation picturale immer-
sive et interactive, inspirée des paysages maritimes de Port 
de Bouc. Après avoir rencontré habitants et jeunes Port de 
Boucains lors d’ateliers, l’artiste a proposé une réinterpré-
tation fictionnelle du territoire, en intégrant les dessins de 
chimères réalisés par les enfants. Une œuvre numérique mê-
lant à la fois la vidéo, les sons et les créations artistiques. //

 

LA BOuM DES CM2/6E

w Fin mai, le service enfance éducation de la ville organisait 
sa boum annuelle, un rendez-vous désormais très attendu 
par les élèves. Pour l’occasion, les jeunes se sont retrouvés 
pour partager un après-midi placé sous le signe de la fête, de 
la bonne humeur et de la convivialité. Au programme : de la 
musique avec DJ Olivier Navarro, des sourires, des copains 
et des copines… et surtout, une ambiance festive qui a rapi-
dement gagné l’ensemble des participants ! Les élèves ont 
pu profiter pleinement de ce moment qui leur était spécia-
lement dédié, entre musique, danse et éclats de rire. Cette 
rencontre était également l’occasion de réunir les élèves de 
CM2 et de 6e autour d’un moment d'amitié, alors que certains 
s’apprêtent à franchir une nouvelle étape de leur parcours 
scolaire : la rentrée au collège ! // 

La Régie de quartier célèbre 
le vivre-ensemble
w La place des Aigues-Douces a accueilli la 3e édition de la 
Fête de la Régie de Port de Bouc, réunissant plus de 500 habi-
tants autour d’un moment placé sous le signe du partage, de la 
fraternité et de la convivialité. En présence du maire, du pré-
sident de la Régie, Christian Domini, et de la conseillère dépar-
tementale Magali Giorgetti, la Régie a proposé de nombreuses 
animations pour petits et grands. Fanfare et Majorettes,  
démonstration de twirling, spectacle de la troupe 2’Danse, 
ateliers et maquillage proposés par les centres sociaux  
Fabien Menot et Nelson Mandela ont rythmé la soirée.  
Le Conservatoire Hubert Gamba a, ensuite, accompagné le 
repas, partagé autour d’une paella. Au-delà des animations, 
cette fête a permis aux habitants de se retrouver, de renfor-
cer les liens de proximité et de célébrer le vivre-ensemble au 
cœur du quartier. // 

L’ART DANS TOUS SES « ÉCLATS »
w Fin juin, le centre d’arts Fernand Léger a verni l’exposition 
de fin d’année des élèves de l’école d’art municipal, intitulée 
« Éclats ». Un mélange de couleurs et de formes, par près de 
170 élèves, qui ont pratiqué différents médiums allant de la 
peinture, à la sculpture, la poterie, la céramique… Pour 2026, 
le thème de la «  lumière » a été leur fil conducteur. Cette ex-
position fédératrice a la volonté de mettre en valeur les tra-
vaux des élèves en les présentant de manière professionnelle, 
avec l’objectif d’une exposition grandeur nature, publique et 
accessible à tous à la salle Gagarine. La petite salle a, quant 
à elle, mise à l’honneur les travaux des enfants des écoles 
qui suivent des cours via le dispositif de la Cité éducative,  
« La Joconde est dans l’atelier ». // 
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à savoir dans ma ville

Environnement
l Débroussaillage des rues du 19 mars, de la République, 
Gérard Baudet, Paul Lombard, du Canalet, suivi du stade 
François Billoux, du city-stade de l’avenue Millat et des 
talus tout le long du cimetière.

Voirie
l Réfection de la chaussée rue Denis Papin.
l Les travaux d’envergure entrepris par la Régie des eaux 
et assainissement du Pays de Martigues en avril dernier 
se poursuivront jusqu’en janvier 2027 dans les secteurs 
suivants : Paul Langevin, Emma Belleguic, Maurice Thorez 
et Roger Salengro.

Lieux publics
l Démarrage des travaux de remplacement  
de la climatisation au théâtre Le Sémaphore.
l Réparation des élévateurs PMR à la Maison  
des Sportifs « Michel Courémétis ».
l Réparation d’une fuite d’eau devant le stade F. Baudillon.
l Réparation de barrières et remplacement de corbeilles  
à papier sur le parc du 10 mai à la Presqu’île.
l Travaux rue de la République, cours Landrivon  
et devant l’école élémentaire Victor Hugo pour l’accès  
aux personnes à mobilité réduite (PMR).

Les démolitions à venir
w À ce jour, le planning des démolitions est le suivant (mais 
peut évoluer au fil des comités techniques) :

l Démolition des bâtiments 13 H du quartier Bellevue : en 
cours et ce, jusqu’en janvier 2027

l Démolition du foyer Adoma des Comtes : de novembre 2026 
jusqu’en mars 2027

l Démolition des bâtiments H 9 / J 10 / F 23 / F 24 du quartier 
des Aigues-Douces : d’avril 2027 à mars 2028

l Démolition de la barre de La Lèque : courant 2027
N.B. : Les travaux de rénovation de la place Lazzarino à La Lèque vont  
démarrer en janvier 2027. Nous vous tiendrons informés sur l'organisation 
du marché forain et la circulation durant toute la durée des travaux.

en bref…

 

Analyse de la qualité  
de l’eau potable
w Suite aux différentes problématiques que rencontrent les 
villes du territoire concernant la qualité de l’eau potable, la 
municipalité a sollicité la Régie des eaux et assainissement du 
Pays de Martigues afin d’obtenir une analyse claire de la qualité 
des eaux de la commune. La Régie nous a confirmés qu’il n’y a 
pas de pollution sur le site de pompage de la commune. 
La concentration observée en PFAS est nettement inférieure 
au seuil réglementaire qui s’établit à 0,1 microgramme par litre.

René Cassin en fleurs
w En 2019, dans le cadre du NPNRU *, naissait le projet « Jardine 
ton mur » à la promenade René Cassin. À la suite d’ateliers par-
ticipatifs avec le centre d’arts Fernand Léger, des habitants, 
des enfants, des associations, ou encore, des écoles avaient 
sélectionné des photos de fleurs et de plantes réelles. 
En 2021, le projet a éclos avec l’artiste plasticienne Keen Soul-
hal qui s’est inspirée de tous les clichés reçus pour réaliser une 
fresque murale en céramique de 50 m2. Cinq ans plus tard, 
malheureusement, l’œuvre a perdu quelques carreaux. « Nous 
constatons à regret que la fresque a été détériorée et c’est dom-
mage car le but de la Ville est d’embellir. Cependant, sollicité par 
le service municipal de l’environnement, le centre d’arts a décidé 
de conserver ce qu’il restait en recréant une œuvre avec un ar-
tiste muraliste designer », explique Hélène Lotigier du centre 
d’arts. C’est ainsi que Nérone ** a réalisé une fresque murale 
sur notre promenade René Cassin au mois de juin. Mêlant le 
graff et la peinture, il a réalisé des « fleurs dégoulinantes », une 
de ses marques de fabrique. « Ses fleurs symbolisent la fragili-
té et le côté éphémère de la nature, nous rappelant à quel point 
cette dernière peut disparaître rapidement sous la pression de 
l’activité humaine. » À l'image des œuvres d’arts… éphémères 
également mais durables dans le temps si les êtres humains 
les respectent et en prennent soin !
* NPNRU : Nouveau Programme National de Rénovation Urbaine
** Nérone : Facebook : nerone.art / Instagram : @nerone_lecoktail



 

 

les commerces dans ma ville

w Nina, Bien-être et Beauté  
En juin, Rayene Ferraz a ouvert son institut 
de beauté « Nina, Bien-être et Beauté » à la 
Respelido. Après avoir exercé en tant que 
spa-praticienne, elle a décidé de mettre 
son savoir-faire au service des femmes. 
Dans un espace dédié à la détente, cosy 
et chaleureux, elle propose des massages 
bien-être (non thérapeutiques), des épi-
lations à la cire, au fil ainsi que des soins 
pour les pieds. « En m’installant ici, j’espère 
contribuer au dynamisme de la Respelido, 
mais surtout, offrir à chaque cliente un mo-
ment de relaxation et de sérénité absolu ! » 
Privatisation possible sur demande.

Ouvert du mardi au samedi (dimanche sur RDV)
Galerie marchande de la Respelido / Av. de la Mer 
06 98 22 09 38 - Instagram : nina_relax 
Facebook : Nina Bien être et Beauté

Ouvert du lundi au samedi (9 h - 19 h) 
24 rue Victor Hugo - 09 88 41 69 44
Facebook : Nathalie Prestige / Snapchat : 
Prestige By Nath / Instagram : prestigebynathalie

11 rue Romain Rolland - 04 42 35 17 37

w Prestige coiffure by Nathalie
Nathalie, mère de quatre enfants, a réalisé 
son rêve de jeune fille : ouvrir son propre 
salon de coiffure mixte. C’est à La Lèque 
qu’elle s’est installée. «  Ici, c’est une place 
centrale et il y a le marché. » Passionnée de 
coiffure, formée à Paris, elle y a passé tous 
ses diplômes et a travaillé dans de grands 
salons. Pour autant, elle a opté pour des 
forfaits accessibles. « Je veux que les gens 
se sentent beaux en sortant et que cela reste 
un plaisir raisonnable. » Son petit plus ? Les 
gestes « à l’ancienne », aux ciseaux ou au 
rasoir, car elle a aussi une formation « bar-
ber  ». Et c'est sans rendez-vous, car pour 
elle : une envie, c'est tout de suite !

w Auto-école Marie-Claire
Aouda Sahlaoui a repris l’auto-école 
Marie-Claire aux Comtes. Avec plus de 
30 ans d’expérience, elle propose le 
passage du code de la route, du permis 
B, du permis accéléré et de la conduite 
accompagnée, sur boîte automatique ou 
manuelle. « J’aime mon travail, je le fais à 
fond ! Je détiens aussi l’auto-école Gra-
cieuse à Fos-sur-Mer, où j’ai longtemps 
travaillé. » Forte de son expérience, elle 
a repris le flambeau de ses consœurs. 
«  Gracieuse, Christine, Myriam, Vanessa 
ou encore Marie-Claire ont été mes GPS 
en arrivant à Port de Bouc ! »

Centre Ergas - RN 568 - Du lundi au vendredi : 6 h 
19 h 30 - Samedi et dimanche : 7 h 30 - 19 h 30

w Tabac-Presse du Pont du Roy 
Depuis janvier, deux Port de Boucains 
se sont associés, en famille, pour ouvrir 
le Tabac-Presse du Pont du Roy sur la 
RN 568. Ouvert 7 j / 7, il propose de la vente 
de tabac, vapoteuses, recharges I Liquide, 
CBD, presse et journaux, Française des 
Jeux, mais aussi un tas de services ! Cave 
à cigares, à vins, souvenirs, jouets, cartes 
postales, boissons et café sur place et à 
emporter. Locker Pick-Up à disposition.

Ouvert 7 j / 7 (11 h 30 - 23 h 30) - Sur place, à em-
porter et livraison (dès 20 €) - 22 rue Charles Nédelec 
07 73 02 51 43 - Snapchat et Tik Tok : Le QG

w Le QG, Street Food Tunisienne
«  J’ai eu un coup de cœur pour Port de 
Bouc, sa mixité, ses gens simples et cha-
leureux.  » Hamza Bakri, gérant du QG, 
a ouvert son snack il y a six mois. Une 
passion pour la cuisine qui l’a guidée 
jusqu’en France. « En tant que Tunisien, je 
ramène du pays les épices et les recettes 
secrètes de ma mère. » Makloubs, ojjas, 
baguettes farcies, cornes, mechouïa, 
pizzas et pâtes cuisinées, la Tunisie et 
l’Italie s’entremêlent, à l’image des basi-
lics frais qui ornent la terrasse du snack. 
Mohamed et Daly, les cuisiniers, sauront 
vous régaler à souhait !

Ouvertes 7 j / 7 : 9 h - 21 h - Galerie marchande de la 
Respelido / Avenue de la mer - Facebook : Les Halles 
Madina - Instagram : leshallesmadina

w Les Halles Madina
Ouvertes en mai à la Respelido, les Halles 
Madina s’étendent sur près de 2 500 m2 avec 
un espace primeur, une immense boucherie, 
des rayons frais et surgelés, une épicerie et 
des produits pour la maison. « C’est notre 3e 
ouverture après Aix-en-Provence et Vitrolles 
et nous sommes très contents d’être ici  », 
confie le directeur de la structure, Ismaïl 
Koubee. «  Nous sommes attentifs à notre 
clientèle, car nous voulons toucher tout le 
monde. Notre raison d’être, des produits du 
quotidien, de qualité, à des prix bas toute 
l’année. Notre équipe récolte les avis des 
clients et nous négocions les achats selon 
leurs besoins. » Un groupe WhatsApp a été 
créé pour les Port de Boucains (QR code à 
scanner en caisse) pour avoir les promo-
tions en avant-première ! « Nous espérons 
ouvrir, bientôt sur place, une boulangerie, 
pâtisserie et sandwicherie. »
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TRIBUNES
des groupes politiques du conseil municipal
Le nombre de caractères attribué aux groupes politiques est proportionnel aux résultats des élections municipales,
conformément au règlement intérieur du Conseil municipal, approuvé par délibération n°2020-100, le 16 septembre 2026. 

Rosalba Cerboni, co-présidente du groupe
COMMUNISTES ET PARTENAIRES

SOUTIEN AUX LYCÉEN.NE.S MOBILIS.É.E.S  !
w Depuis plusieurs jours, la jeunesse de notre pays a décidé de 
se faire entendre !
Notre équipe municipale tiens à saluer et à apporter son sou-
tien aux mobilisations lycéennes face au manque de moyens 
dans l’Éducation nationale et à la dégradation des conditions 
d’études des élèves. Les lycéennes et les lycéens ont raison de 
se mobiliser. 
Les élus de la majorité se sont rendus, à plusieurs reprises, aux 
lycées Charles Mongrand et Jean Moulin à Port de Bouc et sur 
la place Jean Jaurès, puis devant l’Hôtel de Ville, à Martigues, 
pour apporter leur soutien inconditionnel aux élèves qui se mo-
bilisent pour défendre leur avenir et des conditions d’apprentis-
sage dignes. 
La mobilisation de la jeunesse, soutenue par les élus, les pa-
rents d’élèves et les représentants syndicaux vise à ce que les 
choses changent avant et après les élections présidentielles de 
2027. C’est par une convergence de l’ensemble des catégories 
socio-professionnelles et par la défense des valeurs du service 
public que nous parviendrons à arracher des victoires qui chan-
geront concrètement le quotidien de nos enfants ! 
Classes surchargées, enseignants et personnels manquants, 
établissements dégradés, manque d’investissements dans 
l’université publique, emplois du temps intenables : après des 
années de politiques d’austérité, la colère qui s’exprime, au-
jourd’hui, dans de nombreux lycées de France, ne tombe pas 
du ciel. Elle émane directement du vécu et des réalités quoti-
diennes des lycéen.ne.s. 
Les lycéennes et les lycéens demandent également l’abroga-
tion de Parcoursup qui renforce les inégalités et prive, des mil-
liers de bacheliers et bachelières, d’une place dans l’enseigne-
ment supérieur. Elles et ils ont raison de se mobiliser pour plus 
de justice éducative ! Ils demandent aussi un statut protecteur 
pour les stagiaires et particulièrement pour les élèves de lycée 
professionnel. Ils ont encore une fois raison : l’enseignement 
professionnel ne doit pas s’illustrer comme la dernière roue du 
carrosse de notre système éducatif. 
Face à cette mobilisation, à la fois spontanée et populaire, 
quelle réponse apporte le gouvernement d’Emmanuel Macron ? 
Plutôt que d’écouter les revendications, de répondre aux im-
pératifs et à l’urgence éducative, il choisit, une nouvelle fois, la 
confrontation, la violence et la répression. Interpellations, bles-
sures graves, défigurations, gardes à vue à outrance, interven-
tions policières aux abords des établissements : cette fuite en 
avant de l’État est absolument inacceptable. La démesure des 
interventions policières pour étouffer la mobilisation légitime 

des lycéen.ne.s est inadmissible. Nous condamnons ces vio-
lences et même quand elles nous touchent en plein cœur. Nous 
avons une pensée toute particulière pour les jeunes victimes et 
leurs familles. Nous refusons que des incidents ou des dégâts 
matériels servent de prétexte pour assimiler l’ensemble d’une 
mobilisation lycéenne à des « violences urbaines ». Nous refu-
sons que certains incidents servent à évacuer ou à masquer, 
notamment dans les retours qui en sont faits dans les médias, 
les causes, à la fois justes et réelles, de la colère étudiante. 
Répondre par la répression à une colère légitime est la marque 
d’une société malade. Ces pratiques questionnent, au plus haut 
point, la vision que porte le gouvernement sur notre démocratie 
ainsi que sur les valeurs de la République. La jeunesse a le droit 
de s’engager, de revendiquer, de militer et de se mobiliser. Elle 
doit être entendue, écoutée, accompagnée, et pas réprimée. Le 
fait que toute une partie de la société se mobilise, aujourd’hui et 
demain à ses côtés, en est la preuve. D’autres choix sont bien 
évidemment possibles. La baisse démographique ne doit pas 
servir de prétexte à supprimer des classes et des postes à tour 
de bras. Elle doit permettre de diminuer réellement le nombre 
d’élèves par classe pour améliorer les conditions d’enseigne-
ment des professeurs, de recruter les enseignants, les person-
nels nécessaires et de donner davantage de temps à chacun 
pour apprendre, s’émanciper, trouver sa voie et dessiner des 
perspectives d’avenir en adéquation avec les aspirations de 
chaque étudiant. Plutôt que de préparer la guerre, plutôt que de 
renforcer démesurément la sécurité intérieure, plutôt que d’en-
gager toujours plus de milliards dans les dépenses militaires et 
le surarmement, notre pays devrait faire le choix de préparer 
l’avenir et de soutenir, avant tout, la sécurité humaine : inves-
tir massivement dans l’éducation, la formation et la recherche. 
Des moyens existent, nous les connaissons toutes et tous, et il 
est grand temps que l’imposition des ultra-riches soit mise en 
application afin de contribuer, comme il se doit, au développe-
ment des services publics de notre pays. 
Donner les moyens à toute une génération de se former digne-
ment, lui permettre de maîtriser les savoirs, les savoir-faire, 
les nouvelles technologies, accompagner nos professeurs 
dans l’exercice de leurs fonctions, c’est nous donner, collecti-
vement, les outils et les moyens de relever les grands défis qui 
s’imposent à nous : la lutte contre le changement climatique, 
l’appréhension de la révolution informationnelle, la réindustria-
lisation du pays, la préservation de notre système de santé, le 
développement des enjeux autour de l’énergie et la défense de 
la paix dans le monde. La jeunesse qui se mobilise ne demande 
pas à être réprimée. Elle demande qu’on lui donne les moyens 
de construire son avenir et celui de tout un pays.
Notre équipe municipale sera toujours aux côtés des lycéens 
dans cette lutte pour notre émancipation collective. //
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Pascal Spanu, président du groupe
PORT DE BOUC POUR TOUS
w La non-parution de la tribune de Monsieur Pascal Spanu, au sein du 
dernier magazine municipal n°  190, n’est pas de sa responsabilité. Celle-
ci incombe aux services de la commune qui ont fait une erreur d’adresse 
email durant cette période intense de réorganisation administrative 
post-élections. Nous prions, nos lecteurs et les membres de l’opposi-
tion, de bien vouloir excuser cet impair. // 

Merci aux 1 881 électeurs 
qui nous ont soutenus  
w Le vrai vainqueur de l’élection est l’abstention avec 48,7 %. Nous 
avons cinq conseillers municipaux un résultat inédit.Face au triom-
phalisme de la mairie, je rappelle que seulement 35 % des électeurs 
inscrits ont votés pour le maire. Les premières décisions ont été 
annoncées : l’attribution de logements à des soutiens de la majori-
té : adjoint et autres, la fermeture de la haltegarderie Odette Menot. 
Qu’aurait on dit si nous avions fait cela ? Sur les réseaux, nous avons 
appris l’entente avec le rugby club de Fos, un choix surprenant, sans 
oublier l’absence de tribune de l’opposition dans le premier journal 
municipal post élection, je veux bien essayer de croire à un dysfonc-
tionnement, même si je doute qu’une situation inverse aurait béné-
ficié de la même indulgence. Enfin, le chef de police en mode rodéo 
urbain au milieu des ados !! Le mandat sera très long et réserve 
d’autres surprises. À bientôt. // 
Contact 06 70 70 70 34 - spanupascal2026@gmail.com

Délibérations votées
au conseil municipal
du 16 septembre 2026
w Mise à jour des tarifs publics 
du cimetière communal (délibération 
n°2026-96)
Conformément à l’article L 2223-15 du CGCT, il 
appartient au conseil municipal de fixer les prix 
des concessions funéraires de la ville. Depuis 
2023, les tarifs n’ont pas été révisés. Il a été 
convenu, selon la circulaire n°76-160 du 15 mars 
1976, de recalculer les tarifs en fonction de l’in-
dice du coût de la construction en 2023, 2024 
et 2025. Depuis 2023, le cimetière s’est vu doté 
de nouveaux équipements funéraires comme la 
création de caveaux de 2 places et de 4 à 6 places 
ainsi que 20 cases de columbariums pouvant ac-
cueillir deux urnes, et qui ont été ajoutées aux 
160 déjà existantes.

Vote : ADOPTÉE À L’UNANIMITÉ //

w Approbation du nouveau règlement 
intérieur du Conseil municipal 
(délibération n°2026-100)
Le Code général des Collectivités territoriales 
demande aux communes de 1000 habitants et 
plus, d’établir son règlement intérieur en conseil 
municipal et ce, dans les six mois qui suit son 
installation, dans le respect toutefois des dispo-
sitions législatives et réglementaires en vigueur. 
Le règlement est établi pour six ans, le temps du 
mandat, de 2026 à 2032.

Vote : ADOPTÉE À LA MAJORITÉ //

Pour : le groupe de la Majorité PCF
Contre : le groupe « Port de Bouc pour tous » 
avec Messieurs Spanu et Michelini
Abstention : Madame Check Mohamed Camal

w Renouvellement de la convention 
pluriannuelle de partenariat et de 
financement des garderies périsco-
laires (délibération n°2026-103) 
Il a été proposé au conseil municipal de prolon-
ger de trois ans la convention pluriannuelle d’ob-
jectifs pour la mise en œuvre des garderies péris-
colaires signées entre la ville, les quatre centres 
sociaux et l’Ajès. Ces structures permettent aux 
parents des écoles primaires de concilier vie pri-
vée et vie professionnelle en leur proposant un 
accueil des enfants, avant et après la classe.

Vote : ADOPTÉE À L’UNANIMITÉ //

Retrouvez l’intégralité du conseil municipal du 16/09 
sur : www.portdebouc.fr/conseil-municipal



état civil
du 06 avril au 21 septembre 2026

ils nous ont quittés
Dominique Edeine, Italiana Cordi née Vincente, Joëlle 
Gerez née Torres, Valentine Germain née Bonneton, 
Jean-Didier Medina, Aissa Bentaallah, Dolorès Gomez 
née Gomez, François Lopez, Max Marie, Didier Morata, 
Sakina Kara, Delfina Michelotti née Bigazzi, Joséphine 
Cortes née Fernandez, Maria Zamaïa née Arrué, 
Jacqueline Bétremieux née Dionet, Andrée Domenech 
née Fouchet, Jean Esteban, Jeannine Lorca née 
Ohanian, Anita Gallardo, Eliane Candolo, Oumelkhir 
Zebbache, Jeanine Chaniel née Monnier, 
Bernadette Léger née Wieczorek, Isabelle Contreras 
née Contrera, Jean-Louis Cardinal, Paul Trinquet, 
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Bonjour les bébés

Joan Serge Laurent Navarro, Anés Mahdaoui, Mourad 
Rais, Thaïs Gouiran, Lucas Hamida, Aymen Heller, 
Rahim Laraba, Silya Bahaddis, Seiya Oudart, Louis 
Di Pasquale, Ana-Khuslen Enkhbold, Noah Saez, 
Cloé Santiago, Naïs Benito, Cartujana Torres, Théo 
Spoladore, Sylia Rambaldi, Sawsen Benyahia, Nehlio 
Otmani, Marie Yao, Maëlya Mykhail, Kawtar Chenti, 
Alessio Rizzo.

Le magazine s’associe à la joie des heureux parents

ils se sont unis
Kamil Bezah Baouz et Sylia Dribine, Théo Gonzales et 
Seifana Sedraoui, Mathéo Santiago et Trinité Moreno, 
Thibault Etienne et Jessica Lalane, Ylies Timili et 
Inés Lasbet, Mathieu Vivaldi et Sonia Tahibi, Clément 
Crouzatier et Anaïs Constantin, Gautier Morisson et 
Mélissa Akin, Mathéo Contreras et Henriette-Cristelle 
Gomez, Alexis Ruggiero et Emma Garcia, Pierre-Evan 
Fernandez et Marianne Fernandez, Kévin Tokarski et 
Delphine Conti, Léo Politano et Tess Manchon, Yanis 
Kateb et Hortense Cognot, Jérémy Alighieri et Fanny 
Nicoud, Morgane Garrier et Graziella Spanu, Joachim 
Fernandez et Angéla Cortès, Grégory Cantoni et Karen 
Perdomo Sanchez, Maxime Sanna et Tracy Lopez, 
Emmanuel Ruiz et Sophie Roux, Salim Rehabi et Nawel 
Mohamed Abdellahi

Le magazine adresse tous ses vœux de bonheur
aux nouveaux mariés

UN dernier au revoir à… 

Samira Benhamza 
(1978 – 2026)
w « Aujourd’hui, nous écri-
vons ce petit message 
avec le cœur lourd pour 
rendre un dernier hom-
mage à notre maman  
Samira Benhamza qui nous 
a quittés brutalement le  
2 juillet 2026. Elle était 
bien plus qu’une mère pour 
nous, ses filles, Sarya, 
Chaïlla et Daïna. Elle était 
notre guide, notre force 
et notre inspiration. Ma-
man avait ce don unique 
de faire briller le bonheur 
autour d’elle. Sa douceur, 

sa tendresse et son amour inconditionnel ont marqué nos vies et 
celles de tant d’autres. Elle savait transformer les instants ordi-
naires en souvenirs précieux et son rire résonne encore dans nos 
cœurs. Nous souhaitons exprimer notre plus sincère gratitude au 
maire et à toutes les personnes qui ont été à nos côtés durant cette 
épreuve. Vos mots réconfortants et votre soutien précieux nous 
ont aidé à traverser cette période difficile. Maman aimait profon-
dément notre belle ville de Port de Bouc et a toujours œuvré pour 
le bien-être de sa communauté. Sa lumière continuera de briller 
à travers nous et dans les souvenirs que nous chérissons tant.  
Merci à tous pour votre présence et votre bienveillance. » 
Sarya, Chaïlla et Daïna //

Catalyna, Amalya et Esmée, 
les trois soeurs Port de Boucaines

Virtudes Bouc née Nunez, Jean-Pierre Dupuy, 
Samir Kirat, Isabelle Izquierdo née Navarro, Francine Rios née 
Lefeure, Monique Hulot née Roger, Roland Martin , Orlande Garcia 
née Gonzales, Emilio Yanez Sanchez, Eugénie Bagnoli née Lepinard, 
Marie-Thérèse Castaldo née Gomez, Jean Tsopanoglou, Zohra 
Belagrouz née Belagrouz, Nassim Bouqfa, Thierry Courlet De Vrégile, 
Jean-Luc Haber, Pierre Berthe, Huguette Carenco née Arnoux, 
Jean Rambaldi, Robert Noguera, Jean Cespedes, Danièle Tonda 
née Goiran, Guiseppa Gomez née Errante, Robert Fronteddu,
André Toitot, Ginette Fabbri née Blachere, Juliette Zuddas née 
Poignand, Georges Efthimiadi, Nicole Ribot, Gérard Paillette, 
Evariste Lopez, Mercédès Zoëllin née Grandfils, Tayeb Rehabi, 
Didier Rubler, Michelle Rull née Petrel, Fayçal Lala Bouali, Josiane 
Blancheton née Gonzalvez, André Contrera, Francis Bancilhon, 
Jean Segura, Jean Posawatz, Roland Dalibey, Nicole Ribot, 
Gérard Paillette, Evariste Lopez, Mercédès Zoellin née Grandfils, 
Maurice Moreau, Eliette Santucci née Eymard, Anny Grech 
née Ravoire, Joseph Alvarez, Paulette Sorroche née Peïla, 
Jean-Paul Vu-Van, Jeannine Fulconsaint Laforez, Aristide Antoniou.

Le magazine présente ses sincères condoléances aux familles.

La Ville de Port de Bouc adresse ses sincères condoléances à la famille.



en bref // page 35

Anita Gallardo (1950 – 2026)
w Fille d’un des «  castors  » de la cité Kuhlmann, 
Anita Gallardo a vécu à Port de Bouc jusqu’à son 
dernier jour. Très investie dans sa ville, que ce 
soit à l’Office de Tourisme ou au sein de « Lati-

no’Ce », son association de danses latines, Anita était de tous les 
événements. «  Carnavals, fêtes populaires, spectacles ou encore 
concours de l’Office, Anita était une bénévole très investie avec des 
idées neuves et constructives ! Elle était aussi notre trésorière de-
puis 2006  », raconte l’équipe de l’Office. Avec Claude Sauze, elle 
formait un couple discret et élégant, partageant la passion de la 
danse. Nous garderons en mémoire son bagou et son engagement 
sans faille au service des Port de Boucains. //

Marie Castaldo née Gomez 
(1950 – 2026)
w Notre ancienne correspondante de la Provence 
pour la Ville de Port de Bouc, Marie Castaldo 
nous a quittés cet été. Avec René Castaldo, son 
époux, ils formaient un duo d’inséparables épicu-

riens, les « Mari’Né ». « Nous partagions l’amour des mots, de l’art, 
du théâtre, du chant. On se poussait l’un l’autre vers le haut, on riait 
et on vivait ! » Femme plurielle aux mille ressources, elle a fait du 
théâtre, du chant avec TGV, des ateliers avec « Lire, Dire » et elle 
était membre des Nouveaux Collectionneurs. Militante engagée, 
elle était parent d'élève FCPE mais aussi, très impliquée à VIE au 
Féminin. Marie ne faisait rien à moitié ! Sa sympathie, ses idées et 
son fort tempérament ont beaucoup apporté au milieu militant,  
associatif et culturel. //

« bienvenue à la retraite »
En partenariat avec la Carssat «  France Services  », située à la Maison des  
Services au Public, propose un atelier collectif et gratuit de cinq séances * sur 
la retraite à partir du lundi 16 novembre 2026 à 14 h. Destiné aux personnes 
partant en retraite ou étant déjà à la retraite, cet atelier se compose de cinq 
RDV, tous les lundis, pour bien penser sa retraite. Que ce soit en terme de droits, 
de démarches administratives, de finances, ou tout simplement de projet per-
sonnel (ses envies, son nouveau quotidien, son bien-être), de nombreux points 
seront abordés pour mieux vivre sa retraite. 
* 1re séance : 16/11 // 2e séance : 23/11 // 3e séance : 30/11 // 4e séance : 
07/12 // 5e séance : 14/12
Cet atelier collectif est gratuit sur inscription au 04 42 40 65 12 ou sur 
place, directement à «  France Services  » à la Maison des Services au  
Public (MSP) Michel Delepoulle.

Port d'Attache - Le magazine des Port de Boucain·e·s
Parution n° 191 Octobre 2026 / 5 numéros par an / ISSN 1279, 6069, dépôt légal 19 mai 2004 
Directeur de publication : Laurent Belsola / Responsable de la rédaction : Mathias Escalante
Éditeur : Mairie de Port de Bouc, CS 40201, 13528 Port de Bouc Cedex
Rédaction / Photographies : Mathias Escalante, Marine Guillemin,
Marjorie Rodriguez, Hassen Sahel
Conception, réalisation PAO : Virginie Palazy, graphiste / Impression : Imprimerie CCI Marseille
Ce produit est issu de forêts gérées durablement et de sources contrôlées

Signalez-nous tout problème
en un coup de fil !

propreté, espaces verts, sécurité, voirie…

En semaine du lundi au vendredi
de 8 h 30 à 12 h et de 13 h 30 à 17 h 30

0800 09 09 26
appel gratuit depuis un poste fixe

les soirs / week-ends / jours fériés
les soirs de la semaine de 17 h 30 à 8 h 30

le week-end du vendredi 17 h 30 au lundi 8 h 30

06 72 80 14 05

l’élue
au logement
à votre écoute

w Madame l’adjointe, déléguée à l’habitat et au 
droit au logement, Floriane Sotta, tient une per-
manence le jeudi sur rendez-vous, au Pôle Habi-
tat, situé au 1er étage de la Maison des Services au 
Public « Michel Delepoulle ». 
Sur rendez-vous uniquement : 04 42 40 73 50

l’élue
à l’emploi
à votre écoute

w Madame la conseillère municipale, déléguée à 
l’insertion, la formation et la cohésion sociale, Ca-
thy Vaxès, tient une permanence le mardi (matin) 
sur rendez-vous au rez-de-chaussée de la Maison 
des Services au Public « Michel Delepoulle ». 
Sur rendez-vous uniquement : 04 42 40 65 12 

La Ville de Port de Bouc adresse ses sincères condoléances aux familles.

la conseillère
départementale
à votre écoute

w Madame la conseillère départementale des 
Bouches-du-Rhône, Magali Giorgetti tient une 
permanence sur rendez-vous, à la Maison des As-
sociations de Port de Bouc « Madeleine Michel ». 
Prise de rendez-vous : 04 13 31 08 54

MONSIEUR LE MAIRE
à votre écoute

w Monsieur le maire de Port de Bouc, Laurent 
Belsola tient une permanence sur rendez-vous, 
en mairie. Prise de rendez-vous : 04 42 40 65 02



agenda

n Médiathèque Boris Vian - 04 42 06 65 54 - www.mediatheque-portdebouc.com
n Théâtre Le Sémaphore - 04 42 06 39 09 - www.theatre-semaphore-portdebouc.com
n Maison des associations Madeleine Michel - 04 42 40 66 22

n Cinéma Le Méliès - 04 42 06 29 77 - www.cinemelies.fr
n Centre d’arts Fernand Léger - 04 42 40 65 19 - www.centrefernandleger.com 
n Conservatoire municipal Hubert Gamba - 04 42 40 73 41

Tout l’agenda en ligne sur le site de la Ville : www.portdebouc.fr       Ville de Port de Bouc

n JUSQU’AU 13 NOVEMBRE
Exposition « Opposons, résistons ! »  
Les Nouveaux Collectionneurs. Au centre d’arts
Fernand Léger. Entrée libre

n MERCREDI 04
À 18 h : Accueil des nouveaux arrivants 
Petite salle Gagarine

n VENDREDI 06
À 18 h : Cérémonie d'ouverture 
du Conseil municipal des jeunes
Salle Gagarine

n DU SAMEDI 07 AU SAMEDI 28
1er Festival « En Signe ! » 
Dédié à la culture Sourde à Port de Bouc 
et Martigues. Organisé par le CIAS du Pays 
de Martigues. Facebook Festival En Signe
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n SAMEDI 05
À 19 h : Concert Gospel, offert par le Conseil 
départemental 13, salle Youri Gagarine. Entrée libre

n MARDI 08
À 20 h : « Valse avec W », théâtre le Sémaphore

n DU 11 AU 13
Marché de Noël sur le cours Landrivon. Entrée libre

n n SAMEDI 12
Dès 16 h : animations avec arrivée du père noël à 
18 h et feu d’artifice à 18 h 45 tiré du canal d’Arles 
à Bouc
Concert de Noël, par le Conservatoire municipal 
Hubert Gamba (à confirmer). Théâtre Le Sémaphore

n LUNDI 14
De 18h à 19h :  Les Lundis de l’art » avec Laurent 
Genest sur le thème «  L’art en résistance dans le 
monde musulman » au centre d’arts Fernand Léger. 
Entrée libre

n DU LUNDI 14 AU VENDREDI 18
Exposition « Le Noël des petits artistes », 
centre d’arts plastiques Fernand Léger, entrée libre

n JEUDI 17
À 19 h : Spectacle de Noël, le Conservatoire 
municipal Hubert Gamba, salle Youri Gagarine

n DU VENDEDI 18 AU DIMANCHE 27
Animations et patinoire sur le cours Landrivon

n MERCREDI 13
À 19 h : Vœux du maire à la population, 
salle Youri Gagarine

n SAMEDI 16
De 10 h à 16 h : « Ces nains portent quoi ????? » 
Théâtre le Sémaphore

n DU 22 JANVIER AU 05 MARS
Talent’Arts 2027, Léo Nullans et Suska Bastian 
centre d’arts Fernand Léger Art-O-Rama Marseille 
Ier Festival Parallèle - La Relève la suite

n SAMEDI 23 
De 11 h à 16 h : « Les Antigones », médiathèque 
Boris Vian

novembre

lotos salle gagarine
n  SAMEDI 07 NOVEMBRE
16 h : Office de Tourisme 
n  DIMANCHE 08 NOVEMBRE
16 h : CCS Handball Mutuelle Sport
n  DIMANCHE 15 NOVEMBRE
16 h : Rugby Club Port de Bouc
n  DIMANCHE 29 NOVEMBRE
16 h : ACPB
n  SAMEDI 06 DÉCEMBRE
16 h : PCF
n  DIMANCHE 13 DÉCEMBRE
16 h : Futsal Club Port de Bouc
n  SAMEDI 19 DÉCEMBRE
15 h : AECD
n  DIMANCHE 20 DÉCEMBRE
16 h : Sapeurs-Pompiers Port de Bouc
n  SAMEDI 26 DÉCEMBRE
16 h : Fanfare Port de Bouc
n  DIMANCHE 03 JANVIER
16 h : Sapeurs-Pompiers Port de Bouc
n  SAMEDI 09 JANVIER
16 h : Amis Notre-Dame de Bon Voyage
n  DIMANCHE 10 JANVIER
16 h : Mutuelle Sports
n  SAMEDI 23 JANVIER
16 h : Rugby Club Port de Bouc
n  DIMANCHE 24 JANVIER
16 h : Twirling Passion
n  DIMANCHE 31 JANVIER
16 h : CCS Handball

Renseignements Office de Tourisme 
au 04 42 06 27 28

n MARDI 10
À 18 h : Conseil municipal
Salle du conseil en mairie

n MERCREDI 11
À 11 h : Commémoration de la victoire 
du 11 Novembre 1918
Au Monument aux Morts de La Lèque

n JEUDI 12
À 18 h : Soirée sur la protection de l'Enfance
avec les conseillers départementaux M. Frau 
et Mme Giorgetti, à la Maison des associations

n SAMEDI 14
À 19 h : Fête de la Sainte-Catherine
Salle Youri Gagarine

n VENDREDI 20
À 18 h : Vernissage du 31e Salon d'Automne
Dans le cadre du Festival « En Signe ! », 
au Centre d'arts Fernand Léger avec l'artiste 
sourde, Marine Comte

n SAMEDI 21
À 11 h 30 : Vernissage de la 16e Semaine 
photographique
Par le Photo Club Antoine Santoru,
à la salle Youri Gagarine


